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LEWISTON, M,JINE, VENDREDI, LE 9 AVRIL 1943 3 CENTS 
ont déj'à été prises pour 
assurer l'exécution du décret présidentiel 
voEILDes mesures 
Demain, à l'occasion des funé-
railles de notre directeur, le 
Messager ne sera pas publié. 
Le programme de l'Heure du 
Messager, dimanche, sera offert 
à. la mémoire de M. J.-B. coutu-
re, que la. mort vient de ravir à 
l'affection d~ siens. 
Il y a trois ans a,ujouTd'hui, 1a 
machine de guerre allemande at-
taquait la Norvège et le Dane-
mark. 
Désormais le public a.ura de 
plus nombceuses allumettes de 
bois pour 300 argent. L'Office de 
l'Administration des Pl'ix a fixé 
hier un plafonnage de prix sur 
les allumettes de bois qui "s'al-
lument n'importe -où". Elles de-
vront se vendre au prix actuel. 
L'OP A a donné ordre aux manu-
factiuriers d'augmenter de 10 
pour cent le n9mbre d'allumettes 
dans chaque boite. L'OP A estime 
que cette décision économisera 
a,u public environ deux millions 
de dollars annuellement. Donc, 
on n'a pas besoin d'être en peine 
au sujet des allumettes. 
SYMPATHIES DV 
COMITÉ PERMANENT · 
Le Comité Permanent de la Survivance Française en 
Amérique nous fait parvenir, de l'Université Laval, Qué-
bec, le télégramme de sympathies suivant: 
"Comité Survivance Française vous prie agréer vives 
sympathies occasion décès J.-B. Couture, éditeur.proprié-
taire." 
PAUL-EMILE OOSSELIN, prêtre, secrétaire. 
CE DECRET EST BIEN ACCUELLI 
DANS LE PAYS TOUT 
assurer la mlc,e a exécution des tion dolt réduire les dépenses in- 16 septembre 1942 et il entend 
directives du Président RooseNlt dlviduelles êt hausser ses taxes que certains prix soient réduits, 
au sujet de la stabilisation des pour prévenir l'inflation. En ce qui concerne la loi Bank• 
salaires. M. Davis a télégraphié Au Congrès on n'a pas encore head, Je Président a dlt que cette 
à tous les bureaux régionaux et à commenté le décret présidentiel; lot aurait fait monter les prix des ENTIER toutes les commissions qui relè- on veut étudier ce décret de très denrées alimentaires de 14 pour vent de lui pour leur défendre près avant de dire ce que l'on en cent. 
~~ap::i:~;ee\~~~!esq:~g:~1:~at~~:~ pe~tdécret présidentiel constitue "Mais", a dit le Président, 
vues par la formule de plafonne- également un avis virtuel aux ;~~~:n ~ea/1~:v~::~r~r:fo~:sen~,!~; 
Le plafonnement des prix sera plus strict; cer-
tains prix devront être réduits.-Lès change-
ments d'emploi ne seront prus tolérés que dans 
quelques cas.-Les salaires sont stabilis~s. 
:::t ratifiée par le gouverne- ~::~:r~u!Y~:~~u!:n!:d~o~~au~~ des salaires et des prix. Nous ne 
Comme on le sait, le Président mentation de salaire de deux dol- la préviendrons pas uniquement 
:roeos:;:~:t~/a;ts~i:~eràsv;:n~ir;:; ~ar:etu:~ j:oU:te~~: ~:tucs::;m~~7~~ ::~r :~~P~:::\1~: t!Ete:}::~~:; 
~e0 :::::::::. ~e:1::!~:a~iroe~:i~ le Ldeéc~:~r:/é;!d;n/~::dent Roose- l'excédent de la puiSBance d'achat. 
la stabll!sation immédiate des sa- velt autorise clairement: Paul ~ii~:ef1::0:asx!!:·eà P;:~::s!i~Y~:1~! 
~:lr:i~e c~:fo.~·:e~~e;:1!/~ ~~~~~: ~~::::~ r/~~i::::;e ~:/"pa~~~: et à épargner davantage." 
LE MESSAGER DEMAIN ub:ff:et!:~~}~~n e~eé;a;;~:;tl!~;!~!gC::~ !;:mf:~f;;:;,}~::n;J~;:,t~}:!:~ :~:Vi:~::::1~; r;}J2,:'i: 1:~; t:;:.·it,:~;::ra~i~'.,::'",,;:;: 
bl•' d • restrictions nouvelles sur le pla- re. Ordre a été immédiatement Notre public sera sans doute Le Messager ne sera pas pu Ie ema1n, dépensant moins. !onnement des 12rlx. Aucune nouvelle augmentation donné par les autorités de plafon-
~::r:;~ .:;:~~:1:,d:: r0: 1~i~:~~ jour des funérailles du regretté directeur meo~~n::r!~f!:e~e!itt ~:dri0;;;:; ~:0~~~xe1;:sii:: ;::~:1~~~:ede ~~ ;ee; ~;; ~::::e:v eiesn~::;h:!d~~:; 
:;n~:wp;o~=· 6~:eu:u1·a~~:1~::~l\!:::::::::::;du~M:;;::::e::::s::;sa::;;:;:ge::::r:::':::::::M:::::::. ::::J;::::e::::a::::n::::-::::B::::a:;:p=ti=·::::s::::t:::::::eCo:::::::::::u::::t::::u::::r::::e;:;;,'._I__L~•'.._:;:'.::é~·,_'_'11:'..:.,n'.:'.~:.....".nl~e~:-~~:;'._'_t"a:".bo:'.'.'_'.'.:'r."_0 ."•"'''.'.~;.._M::de'."·,w_'.m:".1;".'.~::".;'.'.'.""_H'..'.l~:".i~:".~:".~~:~...';:.:'.:::u';:__'.'.q:'.ui:_e:'::.'::a::ln:::'l:...P::.:'..:'v..:'::n::....::uq..:u::....::•la::....::N.:..a•_V..:i•_d:_é:..p•--"..:•_•:·:'u_e-;l!e:m;e_n_t_ce_lu_l_d_u_•_''-ec_t•_n_t_Ie_co_tl_t_d_e_la_v_,·,_. --§iëtill~ On a médaillé un Les Américains ont pris Mezzouna 
~: Z::C:,f~~- c~~o=:~ti::1~:~ très courageux 
'.!~!~:;;~~~~~:~~-et les Anglais ont capturé Cekhira 
dan.s "Le Maître-Imprimeur", de 
Montréal: "Nous avons reçu, le 
14 novembre, les numéros du 24, 
25, 27 et 28 aoO.t du "Messager" 
de Lewiston, Maine, qui ne por-
tent même pas le tampon d'Anas-
tasie--mais qui, évidemment, ont 
été immobilisés au burea.u noir 
de la cen&ure. Nou,s sommes per-
suadés q-ue noo amis du Maine 
seront surpris d'apprendre que 
leur journal est jug~ suspect par 
la vieille fille aux longs ciseaux." 
Dans certains endl'oits on s'oc-
cupe de p.rotéger ceux q,ui se 
consacrent aux jardin.s de la vic-
toire, C'est ainsi que la ville de 
Denver est bien déterminée d'em-
pêcher que ces jardins aillent aux 
chiens. Une ordonnance qui vient 
d'être proposée pou.rvoit à une 
amende de $25 qui sera imposée 
aux propriétaires des chiens 
~:;o;est7r~::r~a:: ~:j~ae;1::e: 
la. victoire. Il est entendu qu'on 
ne pottTra. rien faire aux chiens 
qui briseront les plates-bandes 
fraiches en courant à travers ces 
Jardins, de bonne heure le matin. 
~~ejo~t~~:u~av:~x on~h!~éu!;8n~rJ; 
Il y a peu d'activité / 
sur le Iront russe 
Si Rommel n'a 1pas dépassé 
Graïha il est perdu 
Kittery, Parmi coo: héros se 
trouve un quartier-maître (ca-
poral) quf a refusé d'abandonner 
la tourelle avariée du sous-marin 
sur lequel il servait, a.lors que ce 
sous-marin faisait une plongée 
pour esquiver la destruction. Ce 
quartier-mattre, un nommé Ri-
chard F. Breckenrldge, de Taco-
ma, Wash., a reçu la croix navale 
pour son hérohnne. Gràce à. son 
courage le sous-marin fut sauvé. 
Le lieutenant A. W. Weinel, de 
Columbia, Illinois, a reçu une mé-
daille d'argent pour ,sa bravoure. 
Le lleutenant F. G. Selby, de la 
Californie et le marin Claude L. 
. , • C • • 1 
La pluie para]yse les operations en aucas1e.- , , 
Futile attaque allemande dans Je Bassin du Les forc!s ~~s generaux Pat!on et M~ngomery 
Donetz.-Duels d'artillerie dans Ja région de ont fait d 1mpor~an~s progres.-~erlin se ren~ 
I M d'A compte que la defa1te totale de I Axe en Tom-a er zov. . · t t · , ·t b1. t J'' a s1e est mam enan mevi a Ill e que ev cua-
Beck, de Lubbock, Texas, ont été Par la UnJted Press virons d'Izyum. 
médalllés pour faits d'armes. De f'Ortes pluies tombent dans 
----:o:---- Le calme règne aujourd'hui sur la Caucasie et les opérations sont 
le front. rueee 11resque tout en- entravées par l'état du terrain. Un foyer f ~a ou' la tie~es engagements ont été peu qu!: ~::~ ~~a~~ll~~~~e d~!:0evu ~~ee~~ 
• • nombre~x et p,eu violents sur ce Dans le saillant de Smolensk I front depuis vingt-quatre heures. il n'y a eu que quelques escar-J•oi•e a fai•t pace Moscou rapporte cependant que mouch&!! durant la journée d'hier. les Allemands ont perdu 1000 Dans le secteur du Nord, les 
hommes ,environ hier en atta- Russes se prépar-ent à une nou-1 ff qu'lnt rutilement les lignes russes velle pouss~ en direction de Sta-à asou rance dan,s le Bassin du Donetz, aux en- raya Russa. 
M 1. . ·t 
WOONSOCKET. R- I .• (U.P.). _ usso 1n1 aurai 
tion des troupes axistes sera impossible. 
D'après nne dépêche qui n'a 
pas encore été confirmée maJs 
qui nous parait entièrement digne 
de créance, la colonne amérlcafe 
ne du Général Patton opérant à 
l'Est de Malrnassy a capturé la 
ville, très imp9rtante au point de 
vue stratégique de l\lezzouna si-
tuée A une dizaine de milles de 
l\Iaknassy, du côté du ltttora). 
II y a, à Mezzoun11 un vaste aél'()e 
dronte que nos troupes poul'l"Ont 
maintenant ntl!iscr. 
Mezzouna est à 52 milles 
sud-ouest de Sfax et à 30 miJles 
environ au not'd de Ja ligne alh~e 
mande de Wadi Akarit captut·éc 
par Ja 8ème al'mée britannique. 
La chute de Mezzouna affaiblira 
sérieusement le flanc gauche de 
l'Alrika Korps dans sa retraite 
vers le nord. l\lais ce n'est pas 
tout: l\Iezzouna se tromre situé 
entre la route de Sfax et celle 
conduisant à Graïba. Or la 8ème 
armée britannJqne, qui vient 
d'enlever le port de Cekhira mar• 
che e11e-même sur Graïba. SI 
cette armée et la colonne amérl-
caine venant de Mezzouna par-
viennent à Jonctionner À Graïba, 
Rommel se trouvera complète--
ment encerclé par les forces de 
terre des Alliés s'il n'a pas rérue 
si alors à atœindre les environs 
de Sfax. 
Graïba. n'est pas À plus de 20 
mfllel'I do lUezzonna. et n'est qu'à. 
une distance égale de Cckhfra, ce 
qui veut dire que 1~ forces de 
Patton et cellei'I de Montgomery 
n'ont qu'un trajet assez court à. 
accomp'.ir pour fa.ire liaison en• 
tre elles. 
Que cette UaJson se fasse et 
alors volet exacœment qu'elle 
8era la situation: 
L'Atrfka Korps - s'il n'est 
point parvenu alors au nord de 
Graïba-se trouvera. coincé au 
milieu d'un cercle al1ié. Au 
nord, il aura à faire face à la 
colonne américaine occupant la 
ligne l\laknru,:sy-MeT-2:ouna-Graïe 
ba; à l'est et au sud-est JI sera 
attaqué par la 8ème armée brie 
tannique; au sud il recevra le 
choc du corps d'armée français 
du Général de Larminat et à 
l'ouest il aura it soutenir les 
coups de la colonne américaine 
venue d'El Guettar. Comme on 
le voit la position de Rommel et 
de ses forces devient de plus en 
plus critique. 
A Berlin ~n se rend parfaitee 
ment co:tnpte de la gi•avJté de 
cette situation et on dit que le 
ministère de la propagau,(le 11a-
zi se tient prêt à annoneer au ' 
peuple allemand-avec force m<,. 
nagements bien entendu--que 111 
défaUe totale de l'Axe, en Tunî• 
ste est maintenant j.névltable. 
t;ne dépêche de Zurich, SuJsse, 
rapporte que tous les journaux 
du Reklt out l'eçll. fü-',-; Jn,ot1•,11•..-
tfons confülentlelles leur enjoi .. 
gnant d'adopter Jmmédiatemeut 
une attitude pf'SSimlste en ce qui 
regarde les opérations nazies f'n 
Tunisie et à annoncer dOlicate• 
ment aux populations allemandes 
qu'il est 1•eu probable que l'on 
puisse évacuer les troupes nxisteij 
combattant dans le ·Nord-afri .. 
cain. 
La radio nazie de l'al'is donne 
à entendre que la tlotte JtaHenne 
attaquera la flotte brlUmuique si 
cett.e dernJère flotte attaque Tu• 
nis et Bb'.-erte mais si l\IussollnJ 
tente une telle aventure il en 
aura. d'amers regrets car sa. flotte 
sera anéantie. 
Donald Coe, correspondllnt de 
la UnlWd Press en Afrique du 
Nord croit possible que Rommel 
retraite jusqu'aux montagnes sie 
tuées au nord de Sousse, mais si 
Rommel est encore an sud de 
Gra.ïba, il ne pourra .jamais at-
t.eindre le nord de Sousse-. 
Une magnffique idée, c'est 
celle de la central Maine Power 
Company qui va organiser par-
mi tous ses employés de l'Etat 
un ooncours de jardins de la vic-
toire. Ce concourn sera siur le 
plan des expositlons agricoles. 
Les concurrent.a pourront exhi-
ber leur.a produits dans dil'fé-
rentes catégories durant la sai-
oon. Des rubans-primes de di-
verses couleurs seront âonnés 
aux vainqueurs. Voilà certaine-
ment quelque chose de nature à 
cr.éer d:e l'émulation. 
Moins de vingt-quatre heures a-
prèd avoir reçu de leur fils Ar-
~:;i;~f i:::;f i:~ltif :e~:~: rencontré Hitler Bulletins de la Le régime démocratique 
::!~!?~::i::~:~:~(}::'~ihEt Par la United Press cord •nt,. eux. Car ce désacco,·d Dernière Heure . 
Un navire du nom de '?ae-
ques Cartier'' a été lancé le 2 a-
vril dam, un port de l'·OUef,t des 
Etats-Unie. Mme George H. 
Moore, épouse du président de la 
commi.ssiou du port de Los An-
geles, a servi de marraine au na-
vire qui porte le nom du d:élcou-
vreur du canada. Jacques Car-
tier est né en 1494. A 25 ans il 
devint maître pilote et à 40 ans, 
en 1534, il partit avec 122 hom-
mes et trois navires à la déoou-
v-erte du Canada. Il a pris pos-
session d 11 Canada, a,u nom d,u 
roi de FraILCe, puis est retourné 
dans sa patrie ipour faire rapport 
MI roi. II revint au Canada l'an-
née suivante et :pénétra ju.squ'à 
Hochelaga, aujourd'hui Mont-
réal. En 1541, iJ devint capitaine-
général et pilote du roi. Le 23 
a.oO.t de cette année il vint cons-
truire le fort de Ste-Croix, mals 
devant l'h-ostilité des sauvages il 
dut retourner en France oü il 
est mort en 1555. Le "Jacques 
Cartier" a été construit en 27 
jours. C'est le 162e navire lanc-é 
Jusqu'à. date dans ce po.rt. 
d'honneur, M. et Mme Ferland est de plus en plua pecceptible. a e' te' restaure' par G1·raud 
ont deux autres fils outre-mer, Des dépêches françaises reçues Mussolini trouve que Hitler hè-
le sergent Sylvio Ferland qui à Madrid rapportent que Adolf site trop à lui fournir des troupes Par la United Press 
sert dans les troupes parachutls- Hitler et Benito Mussolini se sont et du matériel pour rOOister à une 
t&r:1 et le soldat Henri Ferland rencontré.s hier à la Passe du invasion et il trouve que le Fueh- NEW YORK. - John L. Lewis d I N d d l' Af • 
attaché à. une division motorisée. Brenner. Cette nouvelle n'est , i d fuser de et l'Union des mineurs de char-
Né à Woonsocket en 1919, le dé- conformée ni ià Berlln ni à Rome ~=fss:ra ::vse:1: s~: I~a;i: les 30 bon entendent continuer Ill lutte ans e ,or e r1que 
tunt caporal s'engagea en 19 40; mais cela ne veut pas nécessaire- divisions fascistffl envoyées dans pour l'obtention d'une augmene 
il servait dans l'infanterie. Ou- ment dire qu'elle est fausse, car J,e.;;; Balkans, ainsi que les 2,50,000 tation de ~taire de deux dollars 
----:o:----
DETROIT. - Les employés de 
deux usines Ford sont en grève. 
L'nsine de Highland Park et celle 
de River Rouge sont affectées. 
Les grévistes sont au nombre de 
troll'! mllle environ. / 
~re ses parents et ses deux frè- dans les clreonstances actu&l.les 11 travailleurs italiens employés en par jour en dépit du dêcret prée 
res susnommOO, il laisse 4 autres se peut que les deux complicoo Allemagne. sidentlel dlb.ier soir prescrivant 
frères, Gabriel, Roger, Gérard et ne tiennent pa<> à laisser savoir Enfin le Duce s'oppose à ce que la stabilisation des salaires. John 
Jean, et quatre ,soeurs, Rita, Lu- qu'ils sont en proie à une sérieu- .sa flotte passe sous le contrôle Lewis a dit que son union ne ree 
cille, Dolorès et la Rév. Soeur Fi- se nervosité et qu'il y ait désac-1 absolu de 1'Amirauté allemande. tirera pa» ses demandes. 
dèle, du Canada. 
Une tragédie 
à Montréal 
Il y a juste un an que 
le Corregidor capitula MONTREAL, - Mme J. A. Dal-gle, H ans git entre la vie et la 
mort sur un .Jft de l'hôpital Notre-
Dame à. 1a suite d'une collision 
entre une automobile et un tram- Par la United Press I abattus. 
way qui a coo.té la vie au lieu- C'est aujom,d'hui l'anniver- Hier, comme les journallsle.s 
tenant Joseph A. Daigle et a eau- sa.ire de la chllte de la Peninsule demandaient au general MacAr-
sé de.s blessures à trois personnes de Bataan. thur ce qu'il pensait des rumeurs 
et un choc nerveux à deux autres. li Y a e-xactement un an que relatives à sa prétendue candi-
Le lieutenant Daigle était ac- Washington annonça la capitula- datura à la présidence, Il répon-
compagné de son épouse, de M. tlon des défenseurs de Bataan et dit simplement: "Let's get on 
et Mme Louis Chalifour et de M. du Corregidor. with the war." 
et Mme J. Belisle. Les Philippines sont aux mains A l'autre extrémité du Paciti-
Par une fausse manoeuvre l'au- de l'ennemi, mals il ne les gar- que, en Birmanie, les troupes brl-
to vint en collision avec un tram- dera pas longtemps ainsi que l'af- tanniques et hindoues eont aux 
way, Le lieutenant Dalgle iest firment leur Président, Manuel prises avec les Japonais dans le 
mort Instantanément Mme Daigle Quezon et leur défenseur, le gene- secteur d'Arakan et la RAF a 
Mme Challfonr et Mme Bélisle tu- ral MacArthur. bombardé une aérodrome ainsi 
rent tranaportées d1urgence à li y a accalmie en ce moment. qu'un centre de communication!'! 
l'hôpital Notre Dame où Mmes dans le Pacifique, mals lorsque la japonais. 
Daigle et Cha.llfour souffrent de lutte reprendra les Japonais n'au-
HOLYOKE, Mass. - Frank 
Harrtngton, em1•loyé d'hôpital de 
l'S5 ans a été accusé de tentative 
de meurtre sur la personne · de 
Mme Pauline Tessman âgé de 67 
ans. avec qui ïl avait bu pendant 
quelques heures. 
MAN0HESTER, N. H. - En 
l'absenct11 de Mgr Peterson, évêe 
que de Manchester qui est mala-
de, Mgr Rfce, évêque de Belize, 
Honduras britannique ordonnera 
demain, à la cathédrale St-Joseph 
les séminaristes suivants: Joseph 
Rhéa.urne de Berlin, Armand Tm•e 
geon de Somersworth, Roger A. 
Houle, de l\lanchesœr, Robert J. 
Larouchc de Nashua, Thomas J. 
Lafey de Haverhill, l\fass. et Dae 
vid E. Hutcblnson de Brighton, 
l\fass. 
BA.LANCE DU TRÉSOR ~reac;~:s:su:e~ c:~e~r:tn:Ime Bélisle ;:~i;s :ua:'en~e:1 ;ê::: :;~otages A Los Angeles on annonce que la visite de Mme Cblang Kai Chek 
épouse du générallssime chinois 
aux Etats-Unis a rapporté près 
d'un million de dollars --eu dons 
BOSTON. - Le scldat Frank 
A. Bazin a renté de se tuer à 
coups de revolver à la demeure 
de ses parents, à Roslindale par 
suite de déeouragement. Sa 
tomme a obteun le divorce il )' a 
plusieurs mois. 
M. Béllsle et M. Chalifour ont Hier, on a annoncé que 37 des 
WASMNGTON, 9 --fü.P.)- Ba• eu un choc nerveux. 98 avions <1nl avaient attaqué des 
lance dtt Trér-01• au '1 avril: $3,· Le lieutenant Daigle faisait forces navales américaines dans 
J6'1Ja.38'1.a.î~ »artie du ae.rvi~e de police de.Puis le.11 eaux de.s Ue.s Salomon furent -l)our la Chine. 
Mais de Gaulle aurait repoussé une dernière pro-
position de Giraud.-On dit que Catroux rom-
pra avec de Gaulle et se ralliera à Giraud si de 
GauUe ne se montre pas plus conciliant. 
Par la United Press 
Dans les m!lieux français de 
Londres on rapporte que le Géné-
ral de Gaulle a rejeté une pro-
pooltion qui lui a été soumise 
pour assurer l'unité française. 
D'après cette proposition d.e 
Gaulle aurait été nommé Géné-
ral de division et aurait reçu la 
direction de l'entraînement et du 
ravitaillement des armées fran-
çaises alors que le Général Gi-
raud serait devenu chef d'Etat. 
D'autre part, on annonce à 
Londres que le Général Catroux 
envoyé par le Général de Gaulle 
à Alger pour négocier avec Je 
Général Giraud est sur le point 
de revenir à Londres porteur 
d'une Proposition officielle de 
Giraud et on ajoute que si de 
Gaulle repous.,;e cette proposition 
Catroux rompra formellement a-
vec lui et se ralliera à Giraud. 
Est-ce la proposition que Ca-
troux a reçu mission de trans-
mettre à de' Gaulle qui vient d'ê-
tre repoussée par ce dernier, on 
ne le siit encore. 
On dit que les principaux ar-
ticles de la proposition acceptée 
par Catroux sont les suivants: 
1.-Répudiatfon de l'armistice 
franco-allemande et de tou,s les 
décrets et lois- du gouvernement 
de Vichy. 
2.-Créatlon d'un conseil im-
périal pour les colonies. 
3.-Répudiatlon de toute11 les 
allégéances passées. 
4.-Rétabllssement des admie 
nlstrations municipales en Fran• 
ce, au for et à même des progrès 
de 1 'invaeion. 
Le Général Giraud Yient d'an-
noncer la. restauratioll 4- VMU· 
me démocratique en Afrique du 
Nord. 
Les conseils municipaux et les 
conseils généraux ont été retae 
blis sur 308 conseils municlpaux, 
213 fonctionnement déjà. 
Des assemblées financières see 
ront convoquées avant la fin de 
mat. 
Le conseil municipal de Dakar 
a été recoMtitué avee les mêmes 
membres qui le composaient le 
22 juin 1940. 
Dans les écoles, lies enfants 
juifs sont maintenant sur un 
pied de parfaite égalité avec les 
autres. 
Tous res biens juifs séqueefrés 
seront rendus à leurs légitimes 
propriétaires. 
Les avocats et médecins juifs 
ont oh.tenu restitution de tous 
leurs droits professionnels. 
Une commission étudie la 
question des Juits nés dans les 
colonies. 
La structure républicaine a it~ 
restaurée entièrement dans tous 
le.s territoires releYant du Géné-
ral Giraud. 
Les journaux français d' Algé• 
rie commencent à. critiquer ''ceux 
qui retardent l'unité française'' 
et disent que ces hommes devront 
un jour rendre com1Jte de leurs 
....... 
i - NOTRE POLrrlQUE -
~Le but de cette Association est d'aider à p~.e, 
~ les idéals et traditions de notre par•, les 11.'"t•te-
! unis d'Amérique, pour rés-erver ~s lois et baplJ'ef' 
;, les autres à les respecter et leur ohEll', et de toa• ! tee le11o manières de contrlbue-r . à faire de aotn 
:: ~ontrfe one meUleure et plus gra-ude natl:oa. 
Î <==· =====!!55li!S-/ous COMBATTENT, MAIS •••• 
~ Il n'est paa facile de connaître avec exaeti-
3 tude comment se répartissent les belligérants, 
t car il ne suffit pas de dire que les Nations• 
; Unies sont aux prises avec l'Axe, pour la très 
; simple raison que toutes les Na.tions.Unies 
3 n'ont pas déclaré la guerre aux trois puissan-
" ces totalitaires. Des motifs particuliers ont 
~ ·guidé fa conduite dei chaque pâys. Un rédac.-
iJ' teur de la Canadian Press a récemment voulu 
~ démêler cet écheveau passablement compliqué. 
;. D'après lui, il n'y a ~résentement que trois 
~ Nations-Unies: l'Empire britannique, la Chine 
; et le Japon. Remarquons immédiatement l'er-
2 reur grossière de cette affirmation. L'Empire 
~ britabique n'est pas un pays ni une nation; 
: il ne comprend que les colonies, comptoirs et 
~ dépendances qui relèvent de la Grande-Breta-
: gne. Ce que le rédacteur a en vue, de toute 
à évidence, ce sont les nations du Common-
: wealth. Pourquoi ne pas l'écrire et continuer è. 
; semer.la confusion dans les esprits! Par une t expression générale, au reste constitutionn-elle-
11 ment fausse, pourquoi toujours assimiler, par 
~ exemple, le cas de l'Eire, qui est neutre, à ce-
~ lui du Canada ou de l'Australief 
f Pour leur part, les Etats-Unis ont décla• 
E ré la guerre aux trois puissanees de l'Axe, 
mais non à. la Fin~ande, dont ils contin·uent 
d'espérer une paix séparée; au reste, ce petit 
pays n'a-t-il pas toujours fidèlement honoré sa 
dette de la dernière guerre r La Russie demeure 
en paix avec le Japon et le Siam, de mêm-e 
qu'avec la Bulgarie, qui doit sa libération, en 
1878, à.l'intervention russe. La Belgique et les 
Pays-Bas n'ont proclamé leur belligérance 
qu'à l'égard des trois uistes principaux; la 
Norvège et 1e Luxembourg ne luttent que con-
tre l'Allemagne; la Grèce, contre l'Allemagne 
et l'Italie. La Yougoslavie demeure en paix ~ 
vec l,a. Finlande. 
La Pologne et l'Italie ont maintenu des 
relations cordiales en raison de l'attachement 
de ces deux pays à 1a foi catholique. Sont éga-
lement en guerre contre Berlin, Rome et To-
kyo: l'Ethiopie, Cuba, la République Domini-
eaine, le Guatémala, le Honduras, le Mexique, 
Pan•ama et San Salvador; Haïti et le Nicaragua 
ont ajouté à leur liste la Hongrie et la Bulga-
rie, tandis que Costa Rica bouclait la bouc!Je en 
incluant la Roumanie. 
Il serait possible d'entrer dans plus de dé-
tails pour préciser la politique particulière de 
chaque Etat, ma.15 cette étude n'ajouterait pas 
grand' chose, sauf pour les spécialistes de l'his-
toire diplomatique. Le fait le plus intéressant 
à retenir et qui aura des conséquences incal• 
LE MESSAGER, LEWISTON, MAINE 
LE M • • • MOUCHOIR 
culables quand nous aurons vain-eu l'Allemagne 
et que nous devrons faire face au Japon, c'est 
que la Russie est en termes excellents avec 
Tokyo, qui pousse la bienveillance jusqu'à ne 
'pas couler les navires américains d'approvi-
sionnements alin\entaires et militaires à la des-
tination de !'U.R.S.S. Voilà qui ouvre de vas-
tes perspectives aux différentes chancelleries 
des pays allié$. 
("Le Devoir", Montréal). 
Un philosophe, qui ne manquait jeune,s flUes de 1919 se sont ma-
certainement pas d'humour, a dit riées. Elles ont eu des filles qui, 
que "lea femmes seraient désolées par une aberration incroyable, 
si la nature les avait faites comme adorent justetnent ce que leur mè--
elles se font." Il pensait, naturel- re aurait volontiers brülé. La mo-
SECOND EMPRUNT lement au maquillage et aux suP- de est venue de je ne sais quel 
DE GUERRE 
1 plices de b,eauté qui ont fait nat- Hollywood d,e pacotille, a décrété, 
tre un autre proverbe, mais il n'a- par le truchement d'une actrice 
vait prévu ·ni le "capot de chat", que le "capot de chat" compliqué 
ni le mouchoir qui va avec. d'un mouS'hotr de cou,leur vive 
La Direction du Trésor américain lance ar~~é:;u r~!~:1~!. r~;Jta~~e;n ~~~ !~~~~ 11~~~. !!n;1~e s8Ju~~e;h1:1 !~ 
un deuxième grand emprunt à travers le pays. de grâce 1919, tout de suite après voir si elle., ressemblent à une de 
Son montant· 13 milliards de do1lars de bons la guerre. Je demeurais, à. cette :su;·;:z;!!u~:o~!~:~di:ai~u!e ~60~~ 
de la défens~, bons d'épargne et de bons du ::~u;;1!:~psal:nn~;~:i~1;a~o2n5t !'!; du èhapeau, nos p,lus joUes petites 
Trésor. La direction du Trésor a fait appel à et oil. ha.bitaient dea 'Personnes filles (et vous savez j3i les Cana,-
l'entière collab.oration de tous les Américairu; dont t.e vêtement était _assurément diennes françaises peuvent l'être 
un des principaux soucis. lorsqu'elles s·•y mettent) décident 
pour qu'ils aident d'une manière effective ceux 
qui luttent dans les premières lignes, en finan-
çant le coût de la bataille au-delà des mers. 
Les Américains, qucl1e que soit leur origi-
ne, ont été favorisés jusqu'à ce jour; les ba-
tailles du grand conflit qui déchire le monde 
n'ont pas été livrées sur le sol des Etats-Unis 
d'Amérique. Le sort a été plus clément pour 
nous que pour nos alliés d'Angleterre, de Rus-
sie, de Chine, et d'autres nations qui ont vu la 
machine de guerre dévaster leur propre sol, 
anéantir leurs maisons, ruiner qeurs fermes, 
bombarder leurs villes et leurs cen,tres de cul-
Mentalité de temps de paix et qu'J,l n'y a qu'une tenue: le capot 
de peuple heureux. qul a grâce à de chat et le mouchoir. 
Dieu évolué, à moins que ce ne Voulez-vous ,en faire l'expérten-
soit tout simplement que je m'y ce? Prenez le tram, un soir vers 
sols st plen habituée que je ne six heuree, au coin de.la rue Bleu-
m'en rende -plus compte. Mals oo- ry et de la ru,e Ste-Catherine, ou 
ci est une antre histoire. coin Ste-Catherlne ,.,t St-Denis, et 
Lee petites jeunes filles de mon sf, dans l'espace de vingt minutes 
âge ou à peu près se sentaient, dès vous ne compt,ez pas autant de <!a-
que revenait une saison neuve, pots de chat et autant da mou-
fort Intéressées par ta mode. Elles choirs, je consens à déclarer Que 
se combinaient, parce qu'elles j'aime Hitler de tout mon coeur. 
étalent fort adroites, des tollettes Pour être maladroite la N!-
qui pouvaient sembler un peu eu- cherche de -personna-li~é de leurs 
rteuse à. quelqu'un qui avait passé mères valait mieux. Petites fill,et 
quel-qu,es années à. Parts, mais par- trop standardisées, compl"enez 
donnables tout de même, parce donc le bon sens. Je ne dis rien du 
ture, désoler leurs foyers. que le souci principal de ces peti- capot de chat, mais le mouchoir! 
La Direction du Trésor compte sur le con- ~::• ddee~:'::i~:e,d:t:~:Pd:ct;!~a s~t ~n;1~~!i!o;s0 ::!~i~~ f;::rt:~:: 
cours total de tous ceux qui sont associés dans blll-er pour parattre à I~ur avan- SDirituelles de Françaisea, des 
la lutte pour la liberté, c'est-à-dire de tous tage et surtout, de faire en sorte têtes faites pour le chapeau crâne 
ceux qui ont le privilège de vivre aujourd'hui ::. ne pa~ rassembler à la voisi- ;ierc~~r:;:t~o~~l~~n:~r~~d~r~nJ:: 
en Amérique, loin des horreurs des champs de Rares sont les quartiers, en ce choir de ta moujick.a. Si encore 
bataille. Libérer les nations conquises d'Eu- grand Montréal, qui n'abritent pas deux ou trois d'entre Yous le por-
rope, libérer la Tchécoslovaquie, la Pologne, :::.lq~e8:a:~t:!~1,es s~;1::;:1~~s, ~:i~ ~:i.~~~s:~~: 0:~~\/~:t:;158~!~:~ 
la Norvège, le Danemark, la Grèce, la Yougo- sais-Je. Et je me souviens de quel naître. Vous avez toutes un ca-
slavie, la Hol'ande, la France et la Belgique et oeil dMaigneux les j.eunes tilles pot de chat et un mouchoir, c'est 
certaines régions de J.a. Russie, du joug de l'en- de 1919 regardaient, dans la rue, ba:~ie!-:~:~r::!~tr, quand va ve-
va~isseur e~iger~ des sommes immenses. Le ~~\~t:a::a!:::.s:~a~~é,: ~~\i:~~ nir le printemps? Je vous le sou-
prix de la hbérat10n sera très élevé en vioo hu. ture, un mouchoir aux viY-es cou- halte petites filles dont j'ai con-
maines, en sang répandu. La contribution fi- leurs noue sous le menton. Elles nu la mère à vlu11t ans. Si le.s Ca• 
naneière qui est exigée de nous ne eut I . en plantaient plus cra.n-ement, sur nadienne.s françaises ~e sont plu~ 
,. î • ~ Ul les ch-evelures qui i1gnoralent en- là pour garder la tradltion du joli 
etre comparee. Nous avons le devoir d acheter core la permanente, leurs cha- 1 chapeau spirituel, il faudra que ce 
les avions, les chars, les canons et les navires, peaux conquérants. é'mient les étrangères qui, re!èvent 
indispensables à l,a grande entreprise de libé. Et puis, le temps a passé. Les le gant. Elles le feront, n ayez pas 
ration. Nous avons 1e devoir d'acheter l'essen-
ce et d'offrir des aliments qui permettront à VERS Ml-SEL 
nos alliés de. continuer à se battre. 
L'Indépendant, Fall River. 
ILYAUNAN ..... 
Radio-Rome, dans une émission diffusée 
au début d'avril, il y a un an, proclamait à la 
suite d'un entretien entre Staline et l'ambassa 
deur britannique à Moscou: "Staline a exposé 
clairement que les Soviets n'étaient pas dispo-
sés A poursuivre leur résistance." 
Depuis avril 1942, n'en déplaise à Radio. 
Rome, la résistance a continué et, pour le plus 
grand malheur de l'Axe, elle a été accompa• 
gnée d'offensives fort bien réussies. 
De fait, d',après Moscou, la campagne 
d'hiver a eu le résultat suivant: 
"850,000 soldats axistes ont été tués et 
343,525 ont été faits prisonniers; 5,090 avions 
ont été pris ou détruits, de même que 9,190 
tanks et 20,360 canons. Le butin de guerre 
comprend en outre 9,385 mortiers, 30,705 mi-
trailleuses, plus d'un demi-million de fusils 
13,000,000 d'obus, 128,000,000 de cartouches' 
123,000 camions, 190 locomotives, 22,000 wa~ 
gons de chemin de fer et 1,825 magasins. L'a-
vance dans certains secteurs a atteint plus de 
quatre cents milles." 
Si c'est 'là cesser la résistance, gare aux: 





Le propos étant sur le beurre, 
Cette commodité majeure, 
Un de mes amis, récemment, 
Critiquait le gouvernement. 
A l'entendre, cette mesure 
Est un supplice, une torture, 
Telle que les seuls Allemands 
En trouveraient l' équivalenL 
Il nous conta qu"en sa demeure, 
Chacun se décourage et pleure, 
D" en être réduit au pain sec, 
Pis qu'à la prison de Québec, 
Avec une ardente éloquence 
Qui respirait la compétence, 
Il nous prédit que la ration 
Serait fatale à la nation. 
Mais au beau milieu d'une phrase, 
Remarquable par son emphase, 
Voici qu'il s'arrêta soudain 
Et sur son foie crispa les mains, 
V ers lui chacun se précipite, 
Dans un fauteuil on l' asseoit vite, 
Mais il retrouve, heureusement 
La parole au bout d'un moment. 
Quand il a repris connaissance, 
Il no115 murmure en confidence: 
"Ça me prend après les repas," 
"'Car, je mange beaucoup trop gras." 
AYME. 
,qu'il ro'a.ecompagne ainsi? en l'air un bond fantastique. 
Jacques Faber se remit à. mar- -Miséricorde, murmurait Jac-
cher. ques Faber. 
"l~a Femme Intrigante'' 
En dépit de son courage, il se D'un élan instinctif, 11 s'était 
sentait devenir nerveux. La per- jeté de côté. 
sistance de ce frôlement qui se L'animal déjà retombait. Sou-
faisait dans les fourrés à quel- ple, vif 11 se ramassait était prêt 
ques pas de lui, et semblait ac- à bondir A nouveau. 
compagner son avance, le surpre- Alors Jacques Faber sentait une 
Numéro 77 nait désagréablement. sueur froide lui perler au front: 
--Si je me trompais songealt-11 -Bon Dieu, ruala c'est un ti-
si c'était un homme qui m'es- gre! gémlssalt-il. 
(suite) et ne voyant rien de suspect ce-
Le parc, à ·· ce moment - il é- i)endant. peur d'un lapin maintenant? 
pionnait? Jacques Faber par bonheur ne 
Machinalement Jacques Fa.ber perdait point son sang.froid. 
ta.ta au fond de sa poche le brow- Alors que l'animal féroce se 
ning qu'il avait emporté.. . précipitait A nouveau sur lui, il 
Vendredi, le 9 avril 1943 
peur. Et c'est vous qu'alors on r&- avec toute l'étendue du trésor. doit porter une étl:iuette lndi• 
gardera dédaigneusement. Ab! le Mais ce trésor, le vaut-elle? Et qua.nt la. q-ualité. Lorsque le si-
maudit moucholr! quand elle le vaudrait, 11 resterait rop n'est pas classé, l'étiquette 
Odette OLIGNY à Je prendre. Et quand vous l'eus portera les mots: •'non classé." 
"Le Canada" siez pris, il faudrait que voue le ---:o:---
----:o:---- puissiez retenir. • Almer, c'est voir ce qu'il Y a de 
Les plus beaux textes ~;;l", ~•.:~1::e;"~;;u~.;:•;;~:~:; 
Sll.r l'amour qui ne peut trom,per. Hors de là, 
N. D. L. R. - Victor Poucel 
est un poète original qui ne cesse 
d'orienter vers les sommets une 
pensée ofl les plus hautes exigen-
ces mystiques s'accordent a\'ec 
un sens profond de l'humain. 
(Louis Chaigne). 
Sache donc ee que tu alme.s, et 
tu connaitras le prix de l'amour. 
Ma.is c'est là l'embarras pour 
l'amour déSire, cherche preesent, 
conjecture, s'abuse autour d'une 
créâ.ture sombre et muette qui 
garde son néant comme un secret. 
Victor Poucel, 
----:o:----
Le sirop et Je 
sucre du Canada 
~:n::::\1a';~é ~~!\ :t!11 t"!e!~1: QUjJBEO. - La Commission jot1;tr c'est qu'U aime; mais ce des prhc et du commerce en temps 
qu'il aime, le sait-11? de guerre d~ire rappeler aux 
In Belgium atone there are more 
than 130 secret newsp~pers pub-
lished in French or Fleinish. The 
National Front for Liberation has 
fnU:lis~toot m~~~~~~ pa$~~1; 
II y a deux parts dans l'amour cultivateurs quj vendent d•u sirop 
quelque chose de radieux et d'lr• ~ér;:i~ -~:'i\i!t:iJ:~;6~ :!f:; thousand pamphle~ against tl_i.e 
~::~~~~le~t q~:lq~:né~br:~~- d~::i: qu'11 ne 1oient détentewrs d"une i~~::enj;a~ Br~an d'T:t~::e~ 
ment l'amour sera-t-il s6r de lui? licence émise par la Commission I Each section of the country has its 
Mon frère, vous aimez et votre des prix et du commerce en temps own "anti•Nazi" newspapei". Bnt 
amour vous inspire. Mats ce se- de guerre. Cette licence n'en est :.~~er's ;firing squa_ds exact the.il' 
rait plutôt à votre trésor de se pas une no11ve1le, c'est la licence Prisonerz ot Hitler's Europe are 
dénombrer, et vous justifier et régulière qui a. été distribuée à. permitted to read only what th.e.ir 
de répondre. Car votre amour ne tous les commerçant& de détail co~:;!0;J:1;re;~u do not lose tha 
vaut que par lui, et vous ne le depuis le premier janvier 1942. :freedom. to read as you please. 
connaissez pas. Les cutivateurs qui ee rendent Do more than your part in the 
Nous ne parlons pas conecte- sur les ma.rchés publics, ou enco- war efl'ort and buy War .Savings 
ment lorsque nous prétendons at• re q,ui vendent de porte en porte Bonds evecy pay day. 
mer les choses; car ce sont nos ou à leur ferme, ne peuvent ex!- :WSS'ZUE( ,U,S,Tr~11Dçt. 
~t~o::u:lu!i~o~~e i~~:n~bj=~~ ger pour leur sirop d'érable quel;;;==========! 
l'on prétend aimer le sucre -in- ~e:afi;!x c~!~~n~s2:_ 60 $~7u5r i;:u:u~~ VOUS QUI SOUFFREZ 'DE 
concevable l)rétention- aime plu- lité No. t ou claire; $2.45 pou,r la Douleurs Féminines 
tôt manger le sucre, qui, s'il f ~e quallté No. 2 ou intermédiaire; Vous qul soultrez dl douleurs men• 
~~~~e;!\~::: !:~ss::~~/:1~~r~ $2.30 pour la quauté No. 3 ou 1uelles, d'ét&t d1 nsrvoslt6, de dêtm• 
La femme que vous aimez n'aat foncée; et enfin $2.00 pour leur :'e:;!rr~:e~~~n;ï; ~:n:~, d~n~!: 
donc pas votre trésor, si ce que sirop non classé. Ces prix com- !bf:•c~:i;!~~• fi_· •l'~~ff~~• d:esgoe:: 
vous aimez, c'est jouir d'elle. prennent le coO.t du contenant, lagement 11ur un de11 plus import.,i,nt1 
:::ep:~::c:::rté:t:1~~r~.=~ p:ué; en p:~:sle:; :~;r~i:·::a:~e ;:~:s~ E!ien~:4¾:t:}~~?;ec~~~;.;tc:~ 
cet~~ personne humaine, t1 est ~:rc~:;:a~e;: :;~ Y:81~~1~::t d~:~= pelni:Jfü:AesÊe.yéPINI{HAl\I'S 
vrai, capable d'infini, se présente que contenant de sirop d'érab:_:l::.•..'='==v=•=••=T=•=•L~E'="CO=MP=O=UN=D== 
ACHETEZ DES C_H_A_U_S...,_S_U_R_E_S~CH==-I C-M-AIS-CONFORTABLES 
En haut1 t gauche: sandales avec d~tails de têtes de clous; en bas:, oxfords en veau; 
à droite, chaussure de marche tailleur. 
Cette utaon, vou,s d,ésirerez 
des chauL>sures qui aurnnt longue 
usure, qui seront iontortables et 
qui paraltront chic avec la plu-
part de vos costumes. Ceci veut 
1 dire que vos trois paires auront 
1 
besoin d'être de bonnes chau,g-
sures, aussi endurante dans leur i attrayance de mode que dans leur 
quallté. Les trois patrea mon-
trées ci-haut siont toutes des des-~ 
slns Delman et elles frappent jus-
tement la bonne note - assez 
chic pour être porté avec robes et 
costumes d'été. La sandale en 
haut à gauche, est fabriquée avec 
un dos ouvert et avec des têtes 
de clous comme dessin sur le sa-
bot et bordant la plateforme du 
talon, Elle n'est pas double et 
elle est en veau. En bas se trou• 
ve une paire d'Oxfords de veau 
antique non-poli et non-doublâ 
avec talon en cuir et semelle pro• 
longée taillée. A droite est une 
paire de chau.ssurP.s de marche, 
type de sabot, dans le même cutr, 
,avec des doubles sutures natu-
relles de mains gantées comme 
garniture, 
vançait de la sorte voilA qu'il trouvait, bordant un long fossé ber recourait à la. seule ruse Qul 
heurtait un petit bâtiment, à fa- rempli semblait-il d'une eau pouvait lui permettre d'échapper 
çon d'apprentis dont la vue le croupissante. aux redoutables animaux. 
sur/renait fort. -Vilaine demeure, gl'omme- D'un bond leste, Je jeune bom• 
C'était bàtl à ta. façon d'un kt- lait encore Jacques Faber. me sautait sur une branche bas• 
oSque une sorte de pav1llon dont Mais à ce moment il se taisait. se d'un énorme platane. De cette 
l'entrée était défendue par des• Soudainement devant lui, alors premlère branche, il passait à. une 
grilles épaisses. Derrière ces gril-: qu'il n'y :pensait point, une nou- autre, puis à une troisième. 
les, jetés à. même le sol des tas Velle bête féroce s'était droosée. -Désolé monsieur tigre.•• 
de viandes de boucherie, corrom- C'était un ,ours gtgantœque Désolé, monsieur- ours ..• nar-
pues, verdâtres exhalaient une qui s'avanca.it au-devant du mal• gualt-11 encore. Tout de même 
odeur abominable que le vent lul heureux. . . je tiens à ma peau:, Que voulez-
jetait au visage. Il marchait ce :fauve, sur ces voue. Bon, me voici trop haut 
-Fichtre! grommelait alors deux pattes de derrière 11 se dan• l)our que le tigre puisse sauter. 
talt près de hult heures du soir Or, comme Jacques Faber a-
- apparaissait presque noir, d'une vait parcouru depuis le mur d'en-
obscurité qui avait quelque chose ceinte une cinqi.J.antaine de mè-
d'inquiétant et de sinistre. tres, comme U venait de rejoindre 
Le bruit qui avait surpris Jac-
ques Fa.ber était en effet un bruit 
à la fois confus et net. Il témoi-
gnait du passage d'un animal ae 
glissant précautionneusement à 
travers les fourrés fuyant, ,;ans 
doute dérangé par le l)aesage du 
visiteur. 
Il était N!solu toutefois, à. ne tournait brusquement a.utour d'un 
se servir d'une arme à teu qu'à chêne, 
Jac,ques Faber, le garde-manger dinait de façon grotesque, et ses Quant ! l'ours le tronc de cet ar-
de ce tigre? Ah ça! mais 11 1 a deux pattes de devant s'ouvraient bre est trop mince pour qu'il puis--
de quoi le nourrir pendant cent large11, semblant prêtes à l'étrein- se y grimper. 
dix ans. te qui broie et qui déchire. 1 Jacques Faber reprenait balef• 
Jacques Faber malgré lui se l'une des grands allés qui sillon-
sentit frissonner. na.tent te parc et allaient aboutir 
Certes, la bravoure du jeune à. la tacade du cha.teau le jeune 
homme n'était PQint sujette à s'é-- homme soudain .s'arrêtait tris-
motionner des ténèbres. Mais les eonnant un ,Peu. · 
ténèbres ajoutaient encore à. l'é- -Ah ça, je n'ai pas la berlue? 
trangeté de sa situation. grondait-il, il y a quelqu'un qui 
Ne se condulsalt•il pas, aussi marche detrière ?noi? 
bien comrne Un véritable cambrio• Dans lea foutr~a impénétrables 
leur? en effet un bruit étrange se fal .. 
Si ' ce château était ha.blté, sf a:ait entendre ••• 
~~a~~:~~~~t-~t pga:rd:e r::ce;;;~ai~ un Ab;:irlrae::~ ~etl\,!~~t!t ~t;: 
l'improviste, un coup de feu et Jaoques Faber a.vait supposé tout 
::
1aP1~::r:rn put légitimemen; d'~:r~~~~tant n'iieux cependant 
-Je joue les misérables et ce le jeune homme changeait d'opi-
sont des misérables que je pour- nlon: 
suis. Les rôles sont renvers(ls. -Bigre murmurait-Il je de-
Btt-h, la tln juat1f1• let mo1eni, • '1en111 x,,1u1' Umidè Q.u'l.l n'•est par• 
n aran!:alt toujour1, s'arrêtant lllis d'être tiinide. Non, es n'est 
de t emps à autre, l'oell au guet, pas quelqu'un que je dérange c'est 
c:1-',or eitl~ aux écoute.., n'entendant un anima.1, u.n lapin peut-être. J'ai 
-Un lapin. Hum! reprenait 
Jacques Faber bientôt, je crota 
que j'exagère? Il ne ferait pas 
tant de bruit et il s'enfuirait plus 
vtte. Qu'eBt-ce qué cela. peut bién 
être? ùn 1.1ert? une blche? Oui 
un cerf sans doute. 
JaCQues Fa.ber s'était remis à. 
avancer. 
A dix l)as de là, cependant, il 
s'a.rrêtait de nouveau • .. 
Le bruit qui 1'9,Ccompagna.it 
persistait et cela. n'était pas sans 
lut Causer une sorte d'étonnement 
d'allleurs bien légitime. 
-Diable, reprenait-il si je 
cotnprenc:a q,uelqc.e cboae auz 
faits et gestes de cet anlm~l quel 
qu'il soit je veux être pendu. Il 
•'agit donc d'un eerf a.ppdvoiaé 
la dernière extrémité. Une fois encore il évita les 
Tirer n'était-ce pas donner l'é- griffes acérées du fauve qui ce-
veil n'était-ce pas risquer de corn- pendant le frôlait presque. 
promettre cette enquête à laquelle -Bon sang de bon sang, grom• 
il importait de' garder avant tout melait Jacques Faber, je rêve 
son caractère mystérieux? tout éve11lé? un tigre en Uberté? 
Jacques Faber pressa le pas. Le tigre rugissait maintenant 
Devant lui, à cent mètres peut- de tacon effroyable. 
être lit. façade du châ.teau surgia- Tout comme s'il avalt compris 
sait de l'otnbre haute, solitaire e\ que ses bonas ne lui servaient 
comme- fermée à. toute 1nve11tiga~ à. tien, le terrrible anltnal se ra.-
tian par ses l)etltes fenêtres, gril- sait à demi sur la terre et lente-
Iéea de barreaux épais, par ses ment tout le corps parcouru de 
tourelles élevées, percée,s à. peine frissons nerveux,_ il avançait, la 
de -meurtrières étroites. gueule ouverte, les yeux ardents 
-Quel endroit rébarbatif mur• comme deB braises. 
mui'a,it le jeune homme. Jacques Faber n'était pa.1 bom-
Mais t l'instant même oil il me, cependant, à reculer en pa.-
murmurait ce mot, Jacques Faber reil cas. 
devait éprouver la plus effarante D'arbrl en arbre, 11 avançait 
l& ph11 ,~· I .:natite dea aurpri:sca. au contraire, 1urveillant _ 1• . félin 
Sortant du tourré qu'il longeait qUl continuait à le 1ulvre ngta• 
un animal appara1Bsait, soudain, sant de temps à. autre. 
qu~ 1'1Ha.nça.it aur lui en dêorivant Or, oomma Jaoque.a ~&bw &-
Il interrompait vite, d'allleurt -----Cette fois , •• commença Jac- ne. 
ses rétlexlons, ques Faber. Ainet qu'il arrive cependant au 
La bête venait de ss.u.ter Anou- Il n'achevait paa.,, eortlr d'un danger terrible, le 
veau. Pria entre le fossé du. château jeune homme éprouvait A cette 
serD~~~:~t; !~ t:~1: :~ll!r~f~e~a~s; ~~:!:~:r:!.l'our! M, situation était 1 :~:u::r;s~e ~~~t\e~edudséf~~~:;:: 
fauve l'atteignait douloureuse- -Et dire que j'ai été asse:: eot lors, l'abandonnaient complète--
ment A l'épaule. pour ne pas prendre un poignard. ment. Jacques Faber avait ;ires-
-Hum, il parait que Monsieur Jacques Fabér un Instant, un que un vertige. 
se fâche? centième de aeconde tieut--être de- -Qu'est•Ce que cela veut dire? 
Jacques pour éViter l'atteinte meura hésitant. songeait-il, Ne suis-je pas ;-ictlme 
de ta. bête, S'était jeté en plein Que fairet Quieliee tactiqu01 d'un cauchemar stupide? Est.il 
fourré, puis avait pris sa. course prendre? bien possible que je me trouve 
se rapprochant du château. Comment déjoaer les attaques dans un parc .hanté par des a:11• 
-Attention, songeait-il al je de cea lbèt08 monstrueuset,1?. •' mi>.11x: féroces? La junde n'existe 
sorti de la. forêt, jé suis mangé, Dans l'esp&M d''lln êcl1dr, Jae- pas en J..nglete:-re ce~end.a.nt ., 
c"ost eerta.în. En ral'le campagne ques Fa ber Vit le tigre se pré-pa- lntmobile iiu:.- J'a.rh ·e où U s'ê,. 
je n'aurai rien pour déjouer le!! rer à bondir encore, et l'ours ru- tait réfugié Jo,equ.:i;s Fa.ber de. 
atta.ques du tigre. gissait avançait toujours. meurait sans mouvement, l)res• 
Les bois heureusement, attet- Alors soudain JacQuea Faber r,,ue sàns peIIBé,1, tant il ét:1.it v.r.é• 
tnalent preaquê les bâti?nenta d\t partait d'un éclat de rire. anti par le·t !'IVl-'ll ures il'll Vl' .. 
cbltêttu proprement dit. -Désolé, grr;,mmelaiMl mais nalent è.e lut arriver. 
C'était à. petne si, entre eux et te rôtt n'e!t pas cuit, messieurs. Qu'allait-il :l'aire aussi bten! 
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PRtTS POUR AUTOMOBILE 
Pour achat de véhicules USAGtS ou NEUFS 
NOUS OFFRONS : 
• B-.\.S COUT • SERV1CE PROMl"T 
e OR:t:DIT »ANCAIRE • ASSVRA.NCE AVEO VOTRE AGENT 
Aehete11 &UHi dee Bon, de Guerre! 
BONS ET 'l'IMllltES DE GUEE.RE EN VENTE IOI 
FIRST NATIONAL BANK 
LEWIS'l'ON • AUBtrlW 
Membre de l& Fedtral Dçodt InlUTIUl~ Corpo:..Uoa 
COMMIS CANADIENS : 
:Mlles BerUt. M. Legendre, Germdne Marcotte, · 
Une aventure qui 
sera mémorablè, 
• 
Celle de l'équipage d'un avion qui dut descendre 
sur un lac.-L'équipage et l'avion viennent 
d'arriver à Presque Isle. 
LA SEULE TACHJ,: NOIRE 
--- -------- 1 
"Chassez l'Idée de vos têtes La tache noire qu'on voit sur cette carte est la seule qui reste 
u/:v~:~: t~~~;0~~a!~1it~i~~~ qu.e 1a démocratie est limitée à la dans tout le nord-africain et elle représente ce qui reste de 
quatre moteurs est sain et saut polltlque et au gouvemement."- territoire occupé par les Nazis. Cette tache, depuis quelques 
William Allen White, jours, s'efface graduellement et tout indique que bientôt il n'en 
:~:è~r~~:a~~!;~tions de sauvetage I---- ---_____ re_stera plus rien, _____________ __ _ 
Ce grand avion fut éloigné •d-e 
son cours durant un vol de routi-
ne et dut atterrir SUJ' un lac ge-
lé. Le capitaine Jamee O'Connor, 
pilote· put annoncer par radio sa 
posit!0n approximative avant d'at-
terrir. Des avions portèrent de 1.a 
nourriture et des médicaments 
aux 20 hommes de l'équipage -puis 
ces hommes, sauf d€UX, furent 
conduits sur terre. Les deux hom-
mes qui restèrent aidèrent à amé-
nager un lieu de décollage -pour 
l'avion. Ce Heu fut aménagé en 
neuf jouM et l'avl<>n -put alors re-
p,artir. 
DISCUTENT LES PROBLEMES D'APRES-GUERRE 
L'Allemagne 
s'effondrera 
dans deux ans 
Telle est la prédiction 
d'un ancien correspon-
dant de la U. P. 
ho!~: ::t:n_0i~t P~:!t 7a ~e~ Quatre gouverneurs se rencontrent à Chiêago pour discuter les problèmes d'après-guerre. Ce 
eonde guerre mondial:e. croit sont les gouverneurs Goodland, républicain, du Wisconsin, Schricker, démocrate, de l'Indiana, 1 
maintenant que l'Allemagne s'ef- Green, républicain, de l'Illinois, recevant le groupe de gouverneurS', et Kelly, républicain, du 
fondrera soudainement d'ici deux Michigan, 
ans environ. Cet h<>mme, Frank ---'-------------------------------
J. Tayl<>r, écrivain de magazine 
.qui représent-a l'United Pr88s à. 
Berlin après la première guerre 
mondiale, est conv,a.lncu que le 
conlllt actuel se terminera exac-
tement de la même manlère qn,e ~ 
l'autre. Les Allemands lèveront 
Ie,s mains dès qu~ leur pays sera 
menacé -et qu'après la p,a.ix Ils se 
prépareront à attaquer de nou-
veau. '1'aylor dit qu'en 19'18, les 
Allemands considérèrent la cessa-
tion d-es hostilités comme un sim-
'J)le armistiee, grAce auquel ils 
eurent tout le l<>islr de .f!e prépa-






Vous aimerez ces beautés! Mo. 
dèles populaires justement dans 
Iea couleurs et matériaux que 
vous désirez. N'oubliez pas que 
les Natural Bridge Shoes son\ 
1pécialement dessinés pour don• 
ner du bon temps à vos pieds. 
Nous vous démontrerons com• 
Betty Louise Taylor 
repris son emploi 
Marion, Illinois. 
ment ces élégants Souliers vous 
a assurerons "confort épatant" du--
rant voa plus dures journées. à Venez nous voir et laissez-nous 
ajuster vos pieds à une vie d'aise! 
MARTON, Illlnot.s. - (U,P.) -
C-endrlUon est revenue dans sa 
chaumière. 
Betty Louise Taylor, cette jeu-
ne fl11e qui vient d'hérfüir de la 
somme de cent m11Ie dollars a re-
pris son emploi et a recommencé 
à servir des sodas et des crèmes 
glacées. Elle dit qu'-elle a besoin 
de garder son empl<>l. Elle n'en-
trera en possession de son héri-
tage que lorsqu'elle aura atteint 
ses 2,1 ans et encore ne reeevra-. 
t--elle jusqu'là. l'âge de 30 ans que 
'715 dollars par mois. A sa trentiè-
me année elle recevra tout le ré-
sidu de l'héritage que lui a laissé 
Mn père, feu Sylvan Taylor. Bet-
ty Louise v!.-ent d'arriver de Wash-
ington oil U lui a fallu se rendre 
pour l'homologation du testament 
qui lui lalsse une dot de $100-:,000. 
----:o:----
SA1LINA1S, Cal. (U,P.) - John 
SteinbeC'k, dans ses deux livres, 
$5 a.. $6 LA PAIRE \ 
Les distilleries ~:;~\~rs~sp!~ ~ct~:~::euiu::; 
anglaises closes de savoir ce qui arrivera lorsque 
LONDRES, (U.P.). - Les An-
glais se demandent aujourd'hui 
ce qu'ils vont boire si la guerre 
dure encore deux <>U kols ans. 
Toutes les dlstilleries ont fermé 
les ravitaillements actuels seront 
épuisés. 
Les distilleries qui -produi-
saient du whisky avec du grain 
ont cessé leur pr<>duction depuis 
deux ans tandis que les distille-
ries qui se servent de malt pour 
produire les ''Scotch'' les mieux vralt le laisser Tlelllir ù huit 
connus en Amérique, ont cessé à dix ans. 
leur production après avoir at- Les observateurs croient, 4.,. 
teint leur objectif de 1942. vant toutes ces crlconl!ltances, 
Les autorités font toutefois re- qu'il faudra. eneore plusleun an-
marquer que le Scotch produit nées avant que les Anglail!I tint.-
l'an dernier ne devrait pas être sent obtenir du whisky aussl fa,. 
bu avant trois ans et qu'on de- cllement qu'avant la gtterre, 
MODES CLASSIQUES ADAPTÉES 
A PAQUES EN TE/'v\PS DE GUERRE 
NOMBRES DE NOS CLIENTS DISENT : 
"JE VEUX FAIRE UN PLACEMENT 
DANS UN VRAI BON MANTEAU" 
Votre Beauté Pour 
UN MANTEAU ADAPTÉ A PAQUES EN 
TEMPS DE GUERRE , .• Vous pouvez dépen-
dre sur un mantearu. de chez Peck's qui vous ira 
très bien ••• tandis que vous vous donnez en-
tièrement à votre pays. De matériel 100% la.ine 
chaud mais non pas pesant. Coupe et bonnes u. 
gnes classiques· qui se marient élégamment avec 
n'importe quel costume. Votre nouveau manteau 
Peck's sera aussi correct et portable la saison 
prochaine qu'aujourd'hui. 










LA BEAUTÉ POUR PAQUES COMMENCE AVEO 
VOTRE CHAPEAU • • , surtout cette année alors 
que les chapeaux sont d.istractivement jolis, irrésisti-
blement féminins et façonnés pour aller à. toutes lea 
personnalités. 
:;;a~8!n•~.r n:rt:~~a e;a:•~~n!!:~ _____________ .;_ ____________ _...__;;=:;,_--11 
Vous pouvez être pittoresque dans de la dentelle et des 
fleurs , surmontant les Brewster ou DOBBS exclusifs, 
Vous pouvez paraître d'une modestie fascinante dans 
une de ces bonnets "peachbasket'\ dévastatrice dans 
un bonnet voilé, enchanteresse dans un chapeau de 
paille garni de fleurs. Vous trouverez tous ces brise. 
coeur et encore plusieurs autres si VOllS visitez le dé-
partement de chapeaux chez Peck's. Chapeaux se ven. 
dant $1.38, $2.98, $3.98 et plus, 
ment de blondes, mais Mme Stein-
beck én obtenant son divorce et 
un règlement de ":220,000 ici, a 
dit à la C<>ur que des blondes, sur-
tout cell-es de Hollywood, avalent 
,beaucoup à taire avec 1-enr gépara-
Maynard's Boot 
Dirigé par Je propriétaire 
Shop 
tlon. Elle travaille maintenant à N __ __ __ MAINE. 





"D'oil vient ,que l'on rit si li-
Orement au théâtre, et que l'on a 
hont.e d'Y pleurer? Est-il moins 
dans la nature de s'attend,rir sur 
le pitoyable que d'éclater sur le 
rid!c,nle? Est-ce l'alt,t!,ratton des 
tralts qui nous retient? Elle est 
plus grande ~àns un ris immodé-
ré que dans la plus amère dou-
leur; et l'on détourne son visage 
pour rire comme pour pleurer en 
la présence des grands et de tous 
ceux que l'on respecte. Est-ce 
une peine que l'on peut à laisser 
voir que l'on est tendre, et à 
marquer quelque faiblesse sur-





LE MESSAGER, LEWJSTON, MAINE 
tout en un i,ujet faux, et dont il ~e a t::it!~:!i8~~~::n:u:•e;!r qi~'~\~ Le prix du temps trivole.1 un t temp~ Qu; peu\ êtri8 ~e ?,;:::•~::::~f :K-: ro:::0::r::f :~ ~:~::. 1~: c~~;;è:: .. :~•:~ :'.~ ;:; Nous rogudedons comme un r~l~:t::~:::::::~~;:r~•!if;:: 
vent du faible dans un ris exces- ~:~;: 8:•~~~-na~t~~ :i:i:t::;in:~ ~::::~~ d;;:it~:rmd~::e t;:80~0 .. 0\:~ frères, 11 n'est point de jour, d'heu-
sif comine dans les pleurs, et qui rement à la représentation des mense, le laisserait dissiper faute ;;t' d.s mo;nent, leque~, 1:is là :;~-
se les défendent également, qu'at- scènes historique& et d'animaux et de soins et d'attentlone, et n'en U ' ne ~uj sse nou~ m dr rite d e. 
tend~on d'une scène tragique? Ils n'ont 11as ,cultivé Je genre du ferait aucun usage, ou pour s'é- n:u:~:issZ:~e!e~e:r-et:v~llle ~o~~ 
ft:~~~t:a:~; r~;:~t!iie d~~l:::~ pai:g:~lnture n'ari·lvera vi-ai~ ~e;e~e\fr:sr:l::;sd:t 1~0~:!u~~~.1t:~ plus vifs et plus cuisante qu'une 
si vivement par ses images que ment à la perfection qu'à l'épo- pour s'assu«lr une fortune solide ra.:~~;/~!1:: s~:;é~~!:_~ e:0: 0:::; 
dans le comique? L'âme ne va- que chrétienne; c'e..st alors seu- cu•n•••,',,;,•.,m,0lnt, •ponu•, IP'•1uv,encl;•• ldnad~es à. charge, toute notre vie n'est t-elle pas jusqu'a,u vrai dans l'un lement qu'elle prit le dessus sur • • qu'un art continuel de le p,erdre; 
et l'autre genre avant qu,e de s'é- la plastique et s'affirma comme aucun revers. Mais, mes frères, le et mal-gré nos attentions à le dli!-
mouvok? Est-ell~ même si aisée un art essentiellement indépen- temps est ce trésor précieux dont slper, il nous en reste toujour-s 
à contenter? ne lui faut-il pas dant. nous avons hérité en naissant et assez pour ne .savoir en-c-Ore qu'en 
encore le vraisemblable? Comme --,----·o·---- que le Seigneur nous laisse par faire; et cependant, l& chOlle dont 
donc ce n'est point une chose bi- Samuel F. ·B. Morse pure mit!éricorde; il est entre nos nous faisons le moln11 de cas sur 
zarre d'entend-re s'élever de tout mains, et c'est à nous d'en faire la terre, c'ea.t de notre temps: nos 
un amphith-éll.tre u;1 ri~ universel Samuel Morse, artiste améri- usage. Ce n'est pas pour nous éle- offices nous les réservonl!! pour 
8Ur quelque en<lro1t dune corné- cain et inventeur du télégraphe :~r i:i"'~:! ~1ae:d:~~:lt~~~1~:~:~ ~;:a:u~;:=: nn':s b~~:~~~ts, :::rr ~~: 
f;:fr:1 q~~l C:~: :~~:~~ ae~ ~~:; !~:~r:~:i:!~a~~i~:~ eB!P1;ef!1sJ:~n: hélas! tout ce qui passe est tro-p proches et pour nos enfante; no-
naivement exécut~, aussi l'extrê- diah ·Morse et est né le 27 avril vil pour être le prix d'un temps tre crédit -et notre faveur, pour 
me violence que chacun se fait à 1 7·91 à Charlestown dans l'Etat qui eSt lui-même le prix de l'éter- nous mêmes nos louangea l)our 
contraindre ses larmes, et le mau- d-e Massachusett.s. A la fin de ses :~!i ~•eess\fe0uU: ê~ec:::~ea~é~~:~ c-e,n::~, q:!t~~~:me._~,P:~:~s~S:~od~= 
;:!"u:!~/ 0~!t~:m:~~t ~:sec~?::!~ f!:d::a~xma~~t:u:n s~~ ~~~: ~~:i~ Christ, c'est pour nous démêler nons à tout le ~onde, nous l',ex• 
naturel du grand tragique serait par consentir à ce qu'li se rendit de la. foule des enfanta d'Adam, posons pour aln,ei dire, en prole 
de pleurer tous fanchement et de en Europe pour y étudier la pein- ::;:~s:~: :;:~ :::sCcé:t~:s s:~t!~: !iêt;~s•P\:~sfro~:-:~u;ne:o::c::;: 
~~n::! !u~~/::~;.:asd~_;:a:~::: :r~~:n::ivéà. \~~:~~:1:n i;;y1a}; immortelle dM bienheureux, qui ger: c'est comme un poids que 
clémence, et qui doit être le prix 
de notre éternlté, falt tout l'em-
barras, ont l'ennui et le fardeau 




du vêtement aux 
E.-U. et au Canada 
TORONTO, - Edgar Burton, 
de la CommiSBion des prix et du 
commerce en temps de guerre a 
annoncé que le Canada. &ura le 
rationnement du vêtement quand 
les Etats-Unis l'instaureront. 
Il a déclaré à une réunion de 
la Canadian Retail Federatlon 
que dans }',opinion des experts les 
vêtements ne seraient pas ration-
nés aux Etatâ-Unis cette année, 
Il a averti les détaillants qu'ils 
doivent s'attendre à un resserre-
ment plutôt qu'à un relâchement 
du rationnement de la :part d'Ot-
tawa. d'ici la. fin de la guerre. 
Burton a déploré le fait que 
les détalllants prenaient de plus 
en plus l'attitude "prends-le ou 
laisse-le là" à l'égard du publlc 
et il 186 a mis en garde contre 
un relâchement de leur courtoi-
sie envers leur clientèle, 
----:o:----
Enconragez nos annonceurs 
V enàredi, le 9 avril 1943 
Pouring out • stcady ,tream of machine gun fi.rt:, Corp. Leroy Dia-
mend, U, S, M. C., and just two buddies stemmed • Jap advance on • 
Pac:Uie Me recently. One of the men, PvL John Rivera, wu killed. 
Dlamond and the otber man were saved. 
These men are willing to give thcir livet. The least we cm de k 
lend our money. Buy Second War Loan Bonds. 
ECCS 
DOl49c 
suyer ses larmes, out.ore. qu'après sous 1a direction de West et une seront tous rois, et dont Je règne nous portons au milieu du mon-
être convenu de s'y abandonner toile représentant Hercule mou- n'aura point d'autres bornes que de che-r-:::1hant sans ce.sse quel-
on éprouverait encore qu'il y a rant qu'il exposa en 1813 fut re- cel~e:e~: ~:~;e l~so;~ècl:: ne faire qu:un qui nous en soulag~ .. Ain-
souvent moins bien de craindre marqué-e -par les eonnaisseurs, aucun usage d'un trésor si estima-\ si le temps, ce don de Dieu, ce 
de pleurer au t,héa.tire qu.e de s'y Toutefois, faute de ressources suf- ble, de prodiguer en amusements bienfait le plus précieux de sa 




BROOKSIDE CUARANTEED ECCS 
rlrlrlrlrlrlf ••••••••• * .r. ••••• 
Red Stamp V allleB 
POINT 
VALUES 






[31 Crabmeat •~,;."'35• 
RED ALASKA 
[31 Salmon 1'rt~ 
LI.GHT MEAT 
[3] ÎIIINI fish ~~ 32• 
Ul\lclc,t11Ulcilc1'cilcilc 
Blue Sta,,.,, Y aluea 
MJCHICAN 
[41 Pea BeallS · i!.t 9• 
FINAST 
!81 Sliced Beets 'f;:.·10, 
TOMATO 
1221 Juiie ,_,, •~· 20• 
PINEAPPLE [22] JuiCe DOl.E'S •t,~•-35c 
FLORIDA GRAPEFRUIT 
1•1 JuiceNAiURAL 'tii72CJ< 





coffee whe11 you UH 1-LB. C 
collee stamp No. 26- BAC 
More ÇUJ>$ per pound. 
A New England Favorite forOver 35 Y-
JOHN ALDEN J:!U4• 
A Popular Coffee At A ~ Price 
RICHMOND Ji~ 21• 
tilcilcilc,1,AAAI\AilcilcA.UAA.A~ 
FRESH PRODUCE 
TEXAS - SWEET, TBNDEB 
CARROTS Large bunch Sc 
TUICY FLORIDA 
ORANGES Doz. 39c 
EXTRA LARGE 
JVICY FLORJDA 
GRAPEFRUIT 2 for 15c 
BALDWIN 
APPLES 4 lbs. 29c 
LARGE BTJNOHEB 
BEETS 2 bchs. 19c 
WHITE CRISP 
CELERY llunch 19c 
DOU13LE STALKS 
NATIVE HOTHO'OSE 
CUCUMBERS Each 19c 
FANCY 
SPINACH 3 lbs. 29c 
FRESH HADDOCK lb. 19c 







Raisins 15 oz. pkg. 14c 1 
Seeded 
Sunshine c,~é:11 .. i.'3 20< 
Flour Ptu::~Y's 1ii~· 66c 
P-Nut ButterFINAST ,'t.27· 
Burnett' s l':'.'.~~ tW· 31° 
Cake Flour ilrf~ '.t8~1CJ< 
Re11uzit 'ctff~a ~~~-65• 
Kooi Cigarettes 2 pkgs. 31c 
LONC LOAF 
or OLDE STYLE BREAD 
Both Grand loeves for Sandwiche$ 
o~ Toasting-Fresh Every Dey 2 a;~o~~t 1 gc 
64 RUE PINE, LEWISTON. 
OB.AND ESPACE GRATIS PO'Olt 
PARCAGE 
Nous r 6servons le droit de limiter IH 
quantités sur toute marchandise. 
l' rl.x sujet-'! au,; changement, du march,. 
LA PEINTURE . ::~;~i;:7!~rea~: ::::;:~:i~l :e~ 
L'histoire de la peinture peut 
se diviser en cinq périodes. La 
peinture antique dont nous dirons 
quf.lques mots aujourd'hui, les 
primitifs, les classiques, les mo-
dernes et enfln les oeuvres d'a-
vant-garde. 
Il y a peu de choses à dire de 
la peinture orientale avant l'ère 
des Grecs: elle ne commence réel-
lement que lorsque la couleur de-
vient dessin. En Egypte et au 
Mexique elle ne parait pas avoir 
eu d'autre rôle que celui de rem-
plaoer l'-écrlture pour traduire 
des idées et matélalit;er des sym-
boles. Chez les Hindous du moins 
le vif éclat des couleurs supplée 
à la nullité du dessin. Chez les 
Egyptiens qui réagirent surtout 
sur les Grecs, la peinture naquit 
du sentiment religieux. On tl~ouve 
des peintures égyptiennes de l'é-
poque la plus reculée sur tous 
les temples et monum"enta du 
temps. 
La peinture proprement dite ce-
pendant eut pour JlOint de départ 
le dessin, En Grèce on peignit 
d'abord les contours avec une 
seule couleur obtenue avec des po-
teries eonca.ssées puis on exprima 
d'une manière plus exacte les mo-
dèles des formes, la. gradation 
des lumières et des ombres. Pour 
le dessin linéaire on avait atteint 
en Grèce sous Appelle et Proto-
gène un plus haut degré <le per-
fection, on n'avait pas besoin pour 
l'adopter d'un autre instrument, 
que Je stylus a.vee lequel on trp.-
va.Ulait sur des tablettes de cire. 
La l)elntur-8 polyture polychrome 
c.ependant aupposS.lt des moyens 
matérieus plus compliqués, plus 
perfectionnés notamment le pin-
ceau que conduit une main plus 
libre et 1>lus vigoureuse; c'est 
la. naissance de la. peinture telle 
que nous la connaissons aujour-
d'hui. 
La. l)einture rencontra très peu 
de sympathie chez les Grecs et les 
Romains. La. plupart des peintu-
re• anciennes qu'on a trouvées 
dans le.a tombeaux et les 15alns de 
Rome, de Pompéi, et d'autres vil-
Ie1 d'Italie consistent en fres-
quea et mosaiques. ' 
1 
Cette assertion que les anciens 
n'ont pas connu la perspective 
est mal fondée pui&qU'lls l'appli-
quaient avec la plus grande per-
fection dans son sujet le plus éle-
vé, la figure humaine; ce qu'il 
SUPER SUDS 
fkx,d~ of SuclsforDishesorDuds 
2 LARGE 45c PKGS. 
SWAN 
WHITE FlOATING SOAP 




MfO. PKC. 9c 
2 LARGE 45c PKGS. 
LUX 
TOILET SOAP J-2Qc 
P & G SOAP 
WHffl NA.PTHA 2-9c 
na une vt.e des plus -précaire&, 
1 Vers 1824, il résolut d'a.ller 
s'établir à. N,ew York qui lui of-
frait plus de ressources pour l'ex-
ercice de oon talent et le conseil 
municipal lui confia bientôt nn 
portrait en pied de Lafayette. A 
l}uelque temps de là. Il fonda l!l So-
ciété des Arts qui s'agrandlt -plus 
tard sous la dénomination de "Na-
tional Academy of Design" et qui 
l'élut pour son président. Il tut 
aussi le premier qui vers I,e mê-
me temps eut l'idée de faire des 
lectures pu,bUqu&s sur les beaux 
arts. En 1829 il entreprit une nou-
ve lle tournée en Europe et aprtls 
avoir parcouru la France, l'Italie 
et l'Angleterre, n prit en 18132 
passage- sur le Sully pour rev.enir 
en Amérique. 
Pendant la traversée, les con-
versations qu'il eut avec un pas-
sruge·r au suJet des expérien-ces 
électro-magnétfques qui venaient 
d'avuir lieu à Parla. lui ftrent nat-
tre l'Idée d'a:ppliquer cette force 
à l'établissement d'un système de 
,communication télégraphique, A 
-peine arrivé à. New York il en 
avait déjà arrêt& tous les pJ.ans; 
puis reconnaissant que dans l'a,p-
~licatlon la th-éorie faisait défaut, 
Il reprit ses travaux de peinture 
mals en consacrant à. la réatii!atlon 
de son idée tout le temps qu'il 
-pouvait dérober à ses oecu-patlons 
ordinaires. 
A la suite de divers-es extiérlen-
oes que le succès avait couronnées 
il se trouva enfin à même e.n 18,36 
de pré.senter à l'Université de 
New York un modèle de &on Re-
cording Electrk Teleigraph dont 11 
avait frubriqué, à. lui seuJ, tout 
l'aJ)'pareill, sauf un,e horlog,e, de 
bols qu'il y faisait servir, En 
1837 il p-rlt un breve-t à. Wash-
ington à peu près en même temp1 
que Wheatson en Angleterre, et 
que Stelnh-ell en Bavière confec-
tionnaient dea: télégraph-e1 61~ 
triques. 
Le l)r-emier télégra.'Phe jte-ctro-
magnétlque qui fouctlonna a.ux 
Etats-Unis y fut -établi en 1,s,u 
entre Washington et Baltlmor,e; 
Mor,s.e eut la joie de voir lei flts 
du réseau électrique de sa patrie 
s'étendre sur une longueur de plus 
de 60,000,0:00 !Pieds, 
----:o:----
Même les enfants 
n'ont pas peur des 
soldats italiens 
'.MOSCOU. - Un Iiéutena.nt-eo-
lonel italien capturé sur le fTont 
irusse, ces joUJrs derniers, a ad-
mis tout simplement durant son 
interrogatoire par les otrlclers so-
viétiques que "personne ne sem-
ble avoir peur de nous: voilà 
bien d'·où viennent toutes nos dé-
faites." 
L'otricier italien qui a paTlé 
ainsi est le lieutenant ~ colonel 
Aleso,andro Bass!, de Ia. division 
des chemises noires de Taglia-
mento. Il est !l.gé de 47 ans et 11 
semble fier de cToi-re que les Rus-
ses ne détestent pas les: Italiens. 
Il a dit aux offlclers qut l'interro-
geaient: "Nous ne sommes pas 
des Allemands. La population 
russe nous aime." 
· Lorsq,u'on lui <lema.nda d'eX1pll-
:i.uer plu@ clairement cette asaer-
Uon, le lieutenant-colonel Ba.ni a 
dit: "Quand j'habitais dans de1 
maisons russes oll nou1 ét.ablts-
slons nos q ua.rtiers, les enfants 
évitant de faire du brut-t pendant 
mes heu~es de sommeil." Un of-
fider russe retorq<Ua: "Le• en-
fants a.valent <pe-ut~re tout •im-
plement une grande peur de 
vous.'' 
-Oh non! répliqua aus•l le co-
lonel Ba.ssi, Justement tls n'ont 
pas ;peur de nous. Voilà le e-0m-
mencement et la fin de tous nos 
ennuis. Personne 1!16mble &Toir 
peur de nous. 
Les officiers russes ont bien ri 
de cette naïve franohise d'un of-
ficier supérieur de l'armée de 
Mussolini. 
S9e 
Ei:cellentll Gant.li en tisn et dan11 
deux slip-on elassiquea. Coton suède 
de peaanteur 11imple vous assurant 
lonrue du!"ée. Lavable~. Pointa, 6 à 
8 ½ dana les dernièr611 nmmecs de la 
aaison. 
SACOCHES 
$ l 9s Chacune 





Dou.z: et oonfort.ablH IODt CH Sweattu pour toute• le• 
occulona. st)'lN boJ:le raTOrill. Encolun avec baD<te 
et m.anchu a.ne pol,guetll 1err61 dan, les styles pull 
oYer. :Bande Hie boutons gI011-grain chez les Card.1-
l"aD. PoU!.tl, 82-4.î, Toutee les nouvelles nuancH dl 
prlnteap,. 
L'a.ttache gUssa.nte et brevet-ée a,u d-os assure lfbe-rU d'a.e. 
tion. La. ceinture ferme de l'intérieur impporte tout en 
moulant, Un vêtement eu1périeur--comvarable aux autres 
à $7.50--en bon coton brocade et rayon batiste avec com-
binaison d'élutique coton et rayon. Rose-tihé. Disponible 
dans toutes les longueutll!I. Points 34 à. 48. 
Brassière Charmode 
et Prix Corrects! 
Slips Rayon 
Style, "Vee-up" 
Joli rayon s&tin. 
Fait comme un 
charme. Bodice 
en tissu dou.ble 
et relevant. J•Ùpe$ l 9s 
coupe biais. Ro-
ae-thé ou blà.n-
~~~- Points ~2- / 
Tissées en Rayon 
69c cha. 
Riche rayon d'enduranee dan• 
un fini doux comme des péta-
les. Bien faites avec fourche 
double. Choix de jambes avec 
bandes ou brief, jambes avec 
bande ou pantie courte, step-
ln. Rose-thé. Tous les points, 
Cette 
Tout le Mon·de 
Avec le matériel Sean et les 
Patrons Simplicity 
Ayez doo vêtements avec vo-
tre touche de peTSOnnaLité. 
Sea.rs vous assistera. avec une 
belle sélection de nouveaux 
maMriels de printemps . . . 
représentant le mleux en tait 
de styles et couleurs. 
Rayon Imprimé Embassy 
Patrons plua g11,l1 
et ~clate.n.ta que )a--
mais! Qualitli ga• 
;!;~ep:JE.:~{:~159c vge 
et granda deaaiua. 
88 poucea de lar• 
geur. 
Imprimé Epais et Mince 
OroU.B-t,illant, frai, ... 
~~~~f~::i~l::a:i:,1raf!59c vge 
Imprimé Jersey Rayon 
Excellent pour lei 
froek$ d'aprlls-midi, 
~:un::: i~prl~ê~ $ l 69 vge i-afrafchiuants • u r 
fond paetel. 89 pon-
CM de la-rgeur. 
Crêpe Dimity et Pli&~ 
""°'"" 44c vge 
Glngham Ya-rd Stick 49 vg,e 
Assortiment complet d'arti• 
cle8 de couture, patrons, b:<>u,. 
tons, :dppers, etc. 
Bande diaphra«me, 1 
pouces. Rayon lwocade, 
"Seurs Marque et A.fflehe lea 
Prix de Plafonnement Selon 









Vendredi, le 9 avril 1943 
UN LIBERATEUR GEANT - EN VOICI LA PREUVE 
LE MESSAGER, LEWISTON, MAINE 
TÉMOIGNAGES 
DE SYMPATRIES 
(suite de 1a denrlère page) 
"LA JUSTICE", DE SANFORD 
Ma ISY1Df:ithie la J~~ PJ~~:~e~!~:o;:tf:'~~ i~!1~rd. 
MES·SAGES DE PARENTS 
De Fernande et Marcel Richer, de Montréa.I: 
"Acceptez sincères sympathies et vives condoléa.ncts dans 
Le 1019e escadron comprenant 174 hommes, entoure un bom~ Texa.s. Cette photo donne une idée de l'immense dimension et 
bardier géant, le Libérateur Consolidé B-24, au champ Tarrant, de la solidité de cet appareil. 
votre douloureuse épreuve". t 
De Gilberte et Ovide Beaudoin, Montréal: 
La RAF bombarde les 1 
Aciéries de la Rhur 1 
La ville de Duisburg a été l'objet d'un nouveau 
raid allié.-Berlin admet que l'offensive aérien-
ne des Nations Unies commence à être alar-
mante. 
Par la United Press pour cela que les pertes alliées 
Lavlatiou britannique a atta- out été si élevées. 
qué de nouveau la région indus- En Allemagne le Dr Goebbels, 
trlel\e allemande de la Rhur et ministre de la Propagande, vient 
notamment la ville de Duisburg, d'admettre que l'offensive aérl-
slège d'importantes aciéries. L'at- enne alliée "tient l'Allemagne 
~auk:a:te~û e~~r:a:1;I:~t~~: P:; ~ 1 par le poignet.'' 
vlons ne sont pas revenus à leur Il Y a eu alerte aérienne à. Lon-
base. Le temps était peu favo- dres aujourd'hui, mais 1t n'y a 
rable à un raid et c'est peut-être pas eu d'attaque. 
faut lle ::\-I. et Mme Mathias Pou-
lin, née Elise J•clletier, du Greene 
Road. 
Jolis Styles de Paques dans 







Style à devant crois6 et 
herringbone de longue du-
rée. Doublure :i:ayon. 
Points 1-4. 
Maneaux Shetland 
De style agréable pour la 
jeune demoiselle. Doublure 
rayon. Rouge ou Copen. 
Points 3 à 6½. 
Chaussettés, Bébés 
15c pre 
Ooton doux et 
mercerisé. Pot~ 
guets à côtefl. 





Doux comme pétales, rayon 
de tissage garanti. Coutures 
solides. Grandeur et forme 
pour aju.stement et confOrt. 
Choix de bloomer, Holly-
wood Brie! ou cuff pant ou 
veste. 
$5.98 
Ces ensembles- joUs et bien faits, de coton au 
tissage double, résisteront à tous les je,ux. Ils 
sont. toutefois assez élégants po-m· la toilette. 
Plu.s1etJ-•rs styles. Combinaisons de ra,yage ou 
simple. Manchee J,ontues, Elncolure ronde et 
collets Byron. Points p.our enfants, 1 à 14; 
polnts <les juvéniles, 2 à 6. 
ELEGANTES ROBES DE 
PAQUES POUR ENFANTS 
Points Juniors 1 à 3 
Les Plµs charmantes fr,acks au monde pour vos jennes c'héru-
bloo. Une joyeuse collection d'excelleuts tissus et couleurs de 
printemps. Styles épatants donnant à vos petits anges de la 
personnalité. Un brillant étalage pour votre choix 
"Sean Marquent et Affichent les Pdx tic I>laf~nnc:ment 
Selon les Règlements 'du Gotn'c1-neruent'' 
'J:J!ii., 0100 
212 RUE MAIN LEWISTON 
FIANÇAILLES 
et Mme Henry Dubé, de 35.S 
lILLE 1\-IURIELLE DUBil 
sham. Mlle Dubé est employée à 
la Wood & Smith Co. et M. Sau-
cier travaille aux chantiers mari• 
tlmes de la Todd-Bath, à South 
Portland. La date du mariruge n'a 
pas été fixée. 
----:o:----
Meurt d'un accident 
CHICOUTIMI. - Le soldat 
Roland Desgagné, de l'armée ca-
nadienne en Ang!eterre, a perdu 
la vie à la suite d'un accident de 
motocyclette en servlce comman-
dé. Le soldat Desgagné, âgé de 
25 ans, était le fils de M. Eody 
1 ~esgagné, de Grande-Baie. 
"Sincères sympathies à la famille", 
De René Couture, neveu, Montréal: 
"Je viens d'a-pprendre .le décès de mon onclt Jea.n. Mes 
plus profondes sympathies. Amitiés". 
De M. et Mme Léo Deslauriers, Montréal: 
"Sincères sympathies". 
De M. et Mme Fernand Papillon, Fernande et Madeleine, 406 
rue St-J ea.n, Québec: 
"Nous avons appris avec surprise la mort de mon oncle. 
Veuillez agréer, chère tante, pour vous et tous les membres de 
votre famille, nos plus sincères sympathies et l'expression de 
notre profonde considération dans l'épreuve qui vous atteint". 
De M. Albert Tardif, cousin, de Montréal: 
"Sincères sympathies da.ns votre épreuve". 
AUTREFOIS DU PERSONNEL 
Le message suivant de Mme Juliette Verville,. Théberge, 
de Montréal, qui fit autrefois partie du personnel du Mes,, 
sager: 
"Sincères sympathies dans l'épreuve 
qui vous frappe." 
DE M. BASIL A. JOANNIDES 
"Mes plus profondes sympathies pour voua toua 
dans la grande perte de votre cher père." 
Basil A. Joannides, 
Manchester, N. H. 
L'ASSOCIATION CANADQ.AMl!:RICAINE 
Au personnel du Messager et à la famille, sympathiea. 
Association Canado-Américaine, 
Manchester, N. H. 
Wilfrft:l.J. Mathieu, secrétaire. 
DE M. F.-HAROLD DUBORD 
Le message suivant de l'hon. F.-Harold Dubord, 
Waterville, membre du comité nationale démo,. 
cratique dans le Maine: 
"Madame Dubord et moi voua offrons, à vous et à 
votre famille, nos sympathies les plus profondes 
dans la perte de votre père. Sa carrière remar-
quable sera toujours une source de fierté et de 
satisfaction pour vous. Je regrette de ne pou• 
voir me rendre aux funérailles." 
g, ,,,esv 
Souliers de 
POUR LA PLAGE ET LES LOISIRS 
Se portent avec ----------. 
slutks au travail ou 
au jeu. Modèle 
Sandales d'occasion 








Pas de coupon nécessaire 
Souliers de jeu pour dames et fillettes. Dirigez-vous 
dans le sentier du plaisir. Pour fin-de-semaine, au 
chalet ou à la plage, pour randonnées, pour hemes de 
loisir, pour porter à tout.es heures dmant tout l'été. 
Souliers en cuir doux et frais et tissus semblables dans: 
une grande variété de styles et couleurs à des épar-
gnes étonnantes-et vous n'avez pas besoin de coupon 
de rationnement 1 
Souliers de jeu en doux plg-
tex cape beige. Talon wedge 
et tissu ap1iropri8. 
"Sears marquent et affJchent 
les prix de l>lafonnement selon les 
règlenl('nts du gouverne-ment.'' 
au RAYON-X 
L'oeil magique de notre 
appareil au RAYON-X 
vous· dit si vos souliers 
vous font. Avec notre 
RAYON-X vous pouvez 
voir la forme et grandeur 
exactes que nécessitent 
vos pieds. Bénéficiez de 
ce service; il peut vous 
éviter de séfieux trou-
bles de pieds. 
Servez-vous des Livrets 
de Coupons d 'Achat Se ars 
pour acheter vos souliers 
r-efon P2ienumts Faciles. 
Informez-vous a.uprès des 
commis! 
212 RUE MAIN, TEL. 5100 • LEWISTON 
LE MENESTREL 
DE DIMANCHE 
Votcl le programme du Mé-nes-
trel qui sera dOimé dimanche soir, 
à l'hôtel de ville, parr Mlle Lau-
réanne Longchamps, concurrente, 
au bénéfice de l'école supé-rieure 
St-Dominiq•ue, sous la <lirection 
de M. Anthony Cormic,r. 
Le choeur se compose d'une 
centaine de jeunes gens et de jeu-
nes filles. Mlle Longchamps se-
ra. interlocutrice. Mme Léo La-
rochelle sera au piano d'accompa-
gnement. La musique sera !onrr-
nie par l'orchestre Léo Gaumont. 
Les ends-ladies seront: Betty 
Haynes et Mildred Hildredth; les 
end-men, MI\·I. Aifre-d Dumals et 
Maurice Levesque. Comme spé-
claliste: MM. Gilles Morin et 
Shepherd Liefshi-etz. Voici les 
détails du programme: 
Openlng 
When the Iights go on again 
Remember Pearl Harbor 
Chattanooga, Choo Choo 
Maurice Levesque 
Moonlfght Becomes You 
Thérèse O'Brian 
. .,fage 5 
Roualdo Calllet 
Alt-xander's Ragtime Band 
Betty Haynes 
Dvn't Get Around Much 
Anymore Shirley Maynard 
Rosie the Riveter 
Pauline Voyer 
Can't Get Out of thls Mood 
Georgette Giguèr• 
My !l'lerry Oldsmoblle and 
Silvery Moon 
Robert Mà.Ha.r 
Ma I Miss Your Apple Pie 
Alfred Dumats 
Speclalty Robert Dionne 
and Pauline Chaffera 
l\fove it over Danny Villanl 
Grand Old Flag Lauralne I\la.lo 
En Service 
Le sold:it Frank T. Villan! Jr, 
!ils de M. et Mme Frank T. vma .. 
ni, de 244 4Boston Ave., est sta-
tionné au Fort McCiellan, en Al&• 
bama. Il reçoit sont entraînement 
l\f. FRANK T. VILLANI Jr 
préllmlnalre dans l'infanterie. Ll 
a été induit dans le service le le.J" 
février et parut le 8 pour le Fort 
Devens. Il arriva au Fort McClel-
lan le 11 lévrier, 
.Stage Door Canteen M. George Mkh&ud, fils de Mm.• 
Normand Champoux Yvonne Mlcbaud, de 42 rue Blake, 
Neck of the Chlcken noua a qulttéa le 26 décembr• 
Murielle Longchamps 
AU my Dreams of Tomorrow 
Patricia Drake 
Gobs of Love 
Mlldred Hildredth 
That SoldJer of Mine 
Paullne Ohaffers 
Yankee Doodle DaU"dy 
Gilles Morin 
Chloe Raymond Tétrault 
Mary ls a grand old name 
Gertrude Landry 
You made me love you 
Thérèse La.rochelle 
I bea.rd that song before 
Midge Dellsle 
A In The Army 
Ma·ureen KaYanaugh 
'You'd be so nice to corne 
home to Albert Dionne 
Oh! Gee Oh! Gosh' !'m. ln love 
Esther Greenleaf 
Murder He Says 
Grace Ayotte 
Why doh 't you fall in love 
wlth me 
Virginia Huntington 
For Me And My Gal 
M. GEORGE WCHAUD 
dernier e.t est atatlonn6 à Brook• 
lyn, N. Y., dans la marine. Il est 
Agé de 1 7 ans. 
THE STYLE CLOTHING 
" MANTEAUX - COSTUMES - ROBES 
Un nouveau lot d'élé-
gants :ltanteallx, Cos-








dans toutes les 
nouvelles nuancer; 
6.95 et plus 
S\ ;. 
~ 
100% tout la.in• 
Grande Sélection 










Dans les dernières cou-
leurs ... court, régu-liers et stouts-deva.nt 
simple oo croisé/ 
Epa,rgnez en Achetant chez 
THE STYLE CLOTHING CO. 
318 RUE LISBON LEWISTON 
LE MESSAGER, LEWISTON, MAINE Vendredi, le 9 avril 1943 
·- NOUVELLES SPORTIVES DU MESSAGER -
LEFTY LACBANCE DANS lJNE AUTRE ÉPREUVE CE SOIR 
LE BOXEUR APOTRE DE 
L'HITLERISME 
~::n;.~:, n:i~:i:r:~.~m.i:lo::·~o~~~ Le champi·on du Ma;ne ren-bels en Afrique du Sud, furent 1,, 
décrites en détail il y a quelque 
temps. Elles procédaient d'un 
plan que seule l'énecgique Iole>'- contrera un toc· son ce soi·r vention du général Sm ts frus-
tra avant qu'il n'ait pu être mis à 
exécution. 
Le procès de l'ancien champion 
des poids lourds Robey Leib-
brandt à Prétoria, en Afrique du 
Sud se termina par la condam-
nation à mort du boxeur pour 
haute trahison et organisation de 
la révolte armée. Ce fut un dra-
me politique et psychologique de 
premier ordre. Il flt plus pour ré-
véler la véritable nature de l'hit-
lérisme que n'!mpote quel nom-
bl'e d'écrits à ce sujet. 
Il semblerait que, d'une maniè-
re ou d'une autre, il y a un lien 
étroit entre la boxe et Ja tyrannie 
politique. De même que l'escrime 
était le sport de la caste des che-
vallrs, la boxe est devenue le 
6port des masses. Un Cyrano de 
Bergerac aurait, jadis, tiré son 
épée pour certains idéals cheva-
leresques; de nos jours, le boxeur 
si des idées politiques 6ont en-
foncées dans sa tête obtuse, de-
vient le champion du nouvel hé-
rolsnv~ inhumain et anti-humant-
taire. Il n'Y a rien à dire contre la 
boxe QOmme telle. Dans la nou-
Velle Allemagne, toutefois, le 
poing pilon devient le symbole de 
l'hérolsme aux yeux du commun 
qui acclama Hltler comme son 
sauveur. Pour lui, Adolf Hitler 
était une sorte de Max Schmeling 
politique. Il ne régalait des com-
bats à coups de poings et des nez 
saignants, comme ll le faisait des 
discours du Fuehrer qui, comme 
le pugiliste, portaient des coups 
de marteau à un monde pacifique. 
cèsL~~vti':..::';'~:~H~~::~· .~:il"::: dans sa repri·se d'acti·vi·te"'s signé un rôle important au box-
eur Leibbrandt et à. toute !!a ban-
de dans les plans révolutionnai-
En 1!136, Robey Lcibbrandt, 
sud,africaln de naissance, mais 
de descendance allemande, jouis-
sait d'une énorme popularité en 
Afrique du Sud, La même an-
née, il boxa pour l'Union Sud-
Africai,ne aux jeux olympiques de 
Berlin, et en cette occasion il fut 
gagné à l'hitlérisme par la pro-
pagande allemande. Il devint a-
gent de l'Allemagne. Par la suite 
il voyagea dans le monde entier 
au nom de von schammer-Osten 
·• le soi-disant chef sportif du Reich 
En 1937: il vint à Londres où, 
·• certes, il· perdit tous ses matches 
mais où il fit de la propagande 
nationale-socialiste parmi les fa-
natiques du sport. Il y avait été 
envoyé dans le même but que 
·• Max Schmeling en Amérique. 
Comme Schmeling, Leibbraildt 
devait représenter le nouveau ty-
"' pe ''aristocratique" de l'ère na-
tlonale-t1ocialiste. Ce gérant bien 
•. b!tl et musculeux avait acquis les 
manières polies du surveillant de 
magasin berlinois et il affectait 
une modestie que la foule trou-
vaitcharmante. Chaque fois qu'il 
taisait son apparition dans le sta-
dium, n donnait le salut nazi et 
criait "Heil Hitler." C'était tout. 
,_ La propagande était subtile. La 
foule sportive devait être impres-
sionnée; elle devait penser: "Oh 
qu'ils sont modestes, polis et bien 
élevés ces boxeurs qui reconnais-
sent Hitler comme leur chef. Voi-
là le type de la race dominatrice 
·• à qu i demain le monde appartien-
dra." Et l'assistance applaudis-
sait frénétiquement le lutteur 
~. sympathique dans l'arène. 
po~;!b;;:npdrtof::::~n:t! ~!;ri~ dl~ 
fut nommé profooseur de culture 
physique, e tçomme l'éducation 
physique et militaire passe bien 
avant toutes les poursuites in-
telleoluelles dans ~'Allemagne 
moderne, il jouissait parmi le pu-
blic d'un prootlge plus grand 
qu'aucun savant qui avait établi 
sa renommée d'autorité, par ex-
emple par ses travaux sur le Dan-
te ou sur le sanscrit, 
Bien entendu, Leibbrandt était 
destiné à. devenir un partisan re-
connaissant et fanatique d'Hitler. 
To-c,s les idéals d~ l'ancien poli-
r'er passé boxeur, paraissaient 
~Jrieusement réalisés dans l,y 
Reich hitlérien, Le Fuehrer lui-
même n'était-il pas un homme 
dont la menace du poing faisait 
trembler le monde? La politique 
rusée d'hitler n'était-elle pas une 
copie de la technique du boxeur? 
Quand la guerre éclata, Leib-
brandt diBparut de l'Afrique du 
Sud où 11 était retourné et il re-
L'l,.:1.b\J~ service de p1:opagande vint à regagner l'Allemagne. C'est 
allen1an'l s'étJ.it pleinement rendu I alors seuement que l'intention 
compte qu'il devait chercher ses I d'Hitler en essayant de le gagner 
plus utiles victimes partout où au national socialisme en 1936 
les foules se rassemblaient, L'un lui devint parfaitement claire, II 
des articles d'exportation les plus fut entratné comme saboteur et 
Importants du Dr Goebbels était comme parachutiste et, en juillet 
donc le sport sous toutes ses for- 1941, il fut débarqué, par un sous 
mes. Des boxeurs, des joueurs de marin, en Afrique du Sud avec 
football et de tenni qui étaient mission d'y organiser un "mou-
devenus les idoles des masses fu- vement de rebel).es nationaux-so-
rent choisis 1")ur servir d'avant- cialistes," dans le but avoué de 
gardes de l'hitlérisme. renverser le gouvernemnt d l'U-
res élaborés pour l'Afrique du 
Sud. Quand Leibbrandt entendit 
le juge prononcer la peine de 
mort il cria: "Vive le national so-
cialisme sud-africain." et au "dia-
ble la pitié." Dès qu'il en eut la 
dans une tirade enflammée, dans 
possibilité, au procès, il se lança 
une profession de foi en Hitler. 
Devant la Cour et un auditoire 
nombreux, tl déclara qu'Hitler 
"avait été envoyé par le Tout-
Puissant pour sauver les malheu-
rer,· SUl) cette planète." Le box-
eur Leibbrandt était fermement 
convaincu de ce qu'il Usait chaque 
jour dans les journaux alle-
mands," que la démocratie était 
la soeur pestilentielle du bolché-
visme et de son allié le judals-
me." 
Tout cela est extrêmement ln; 
téressant du point de vue politi-
que et psychologique. II pourrait 
peut-être se résumer comme suit: 
le fait est qu'Hitler a conquit 
moins les masses que les masses 
n'allèrent à lui comme à un nou-
veau Moosie, ces masses qui ad-
miraient la technique de la boxe 




LONDRES - Le brigadier Nor 
man Rodgflr, membre de l'état-
major, a dévoilé dans quelle si-
tuation précaire se trouvaient 
l'Angleteae aux jours sombres 
de la retraite de Dunkerque. 
A ce moment critique de l'his-
toire de la Grande Guerre No 2, 
seule la première division ca-
nadienne et ce qui restait de l'ar-
mée expéditionnaire britannique 
formaient un tampon entre les 
Iles britanniques et les armées 
de débarqueme:\ nazies. 
D'après Rodger, cinq divisions 
allemandes comprenant seulement 
75,000 hommes auraient pu fa-
cilement vaincre les forces bri-
tanniques en juin 1940. 
Hitler n'osa pas attaquer. Il 
préféra diriger ses troupes vers 
le sud de la France. Quatre mols 
plus tard, la situation était chan-
gée et les généraux britanniques 
commencèrent à respirer. 
----:o:----
Achetez des Bons 
et Timbres de Guerre 
MAINTENANT ENTENDU A 
wcou LUNDI A 6:45 A VENDREDI 6:00 P. M. 
Ceci est 
Mutual 




1240 SUR VOTRE CADRAN 
Ce fait-cl devrait influencer 
les paris (s'il y eu a) en faveur 
de Lachance mais si l'on a pris la 
peine de suivre la carrièlie de 
Costa le moindrement, l'on cons-
tatera que les choses ne 1,eront 
pas faciles pour Lachance ce soir. 
Car Costa est réellement un jeune 
gaillard difficile à vaincre; il est 
rusé fin boxeur et il cogne dur 
pour se débarrasàer de son ad-
versaire si l'.occa.slon et la .chance 
se présente. 
Costa est impatient pour se 
mesurer coutre La.chance et même 
il s'est lamenté depuis cÎuelques 
semaines pour. ce combat, Venant 
ici avec un record très impres-
slonnant ce soir, il aura sa. chance. 
Il est venu nous visiter à nos bu-
reaux, et l'on peut certainement 
dire que Je jeune eet une person-
nalité très intéressante, affable, 
enfin , un· type que l'on ne peut 
s'empêcher d'admirer, Et ensem-
ble, lui et Lachance sont deux 
types également admirables, plus 
ou moins modestes et en vie civile, 
Il.; sont mêmes deux amis. l\Ials 
dans le rond de Ja boxe, naturel-
lement 1es affaires sont les aftai-
l\Iais en causant avec Costa, 
l'on s.e demande comment cela se 
fait-li qu'un jeune homme d'un 
caractère auoot doux et aussi af-
fable puisse-t-11 se fâcher assez 
pour se Jiattre furieusement pour 
les honneurs de la Nouvelle An-
gleterre. Encore une fois, dans Je 
rond, loo affaires sont les affaires. 
Entin, pour les autrés détails 
du combat, détails que vous trou-
verez des plus intéressants pour 
passer une belle ,soirée, étudier 
bien le programme ci-haut. Votts 
constaterez que si vous avez une 
grande faim pour de l'action, c'est 
le Manège qui sera la place pour 
soulager cette faim ce soir, C'est 
un programme épatant, digne de 
l'occasion, le premier combat ti-
tulaire à LewLston depuis des an-
nées. 
À L'APPROCHE DU COMBAT DE CE SOIR 
Les deux vedettes du grand combat de championnat de ce soir au Manège ont bien voulu se 
prêter à une entrevue, hier soir, au poste WCO U, où ils ont été photographiés. De gauche à 
droite: Bluenose Parent, entraîneur de Lachan ce, de Lis bon, champion poids-plume du Maine; 
John Libby, gérant d& WCOU; Tony Costa, poids-plume, de Woonsocket, R. I., qui sera l'ad-
versaire de Lachance ce soir; le gérant de Cos ta. Le combat aura lieu à huit heures et 30, 
au Manège, pour champion poids-plume de la Nouvelle-Angleterre. 
- .. 
2 enfants se noient 1 
dans un réservoir TONY 
PROGRAMME CE som 
Combat principal - 12 rondes 
COSTA, Woonsocket vs LE'.FTY LACHANCE, Lisbçn 
Semi-final--6 rondes 
SHERBROOKE. -- Deux en- JAKE DES~~ii!l'n:re~~~d!s CLOUTIER 
fants se sont noyés dans le réser- AI, CHISHOLM vs PAT RYAN 
;i°~a:,~ ~:a~::~:~d d;!~i~~~o.:!:: KID NORMAND vs SKEETS CARSON 
de Victorlaville, dont le père est B1LLY YOUNG vs YOUNG CANNONBALL COTÉ 
actue'llement en se'rvlce militaire FRANK HERBERT vs BUD LABB,É 
au camp de Klngston, et Joselyne Arbitres: Ed Ma.cDowell, Boston. 
Boissonnault, 10 ans, de Victo- Juges: J. Walker Touhey, Portland. 
riaville, également. Frank Maliar, Lewiston, 
Les parents des deux victimes C'est ce soir que 1es fervents de la boxe de Lewiston au-
étaient allés aux sucres à la ca- ront la chance d'assister Ru premier combat professionnel de 
~:i:e dd: ~~-se~;0~;nd L~sou:~f::t: championnat vu ici, au Manège, et selon les indices, le gros 
s'aventurèrent sur une légère édifice de la Central Avenue va être rempli du haut en bas. 
couche de glace qul recouvrait le Naturellement, l'attraction principale sera le combat de 12 
réservoir. Ils se noyèrent dans rondes entre 'fony Costa de Woonsocket, R. I. et Lefty Lachan-
dlx pieds d'eau. Les cadavres ce, de Lisbon, champion poids-plume et poids-léger du :Maine. 
furent retirés deux heures lu Ce qui donne un cachet tout particulier à cette soirée aussi est 
talld. P 8 le fait que Lefty Lachance est classé huitième parmi les boxeurs 
1 poids-plume de la nation tandis que Costa est classé 9~ 
ENVOYEZ - LUI LE MESSAGER 
Veuillez Envoyer Le Messager 
NOM .....•. 
ADRESSE .•• 
pour . ... 
J'inclus $. 
. mois. 
Remplissez ce r.oupon et envoyez à : 
Pour lui aider à se tenir ren-
seigné sur ce qui se passe 
chez lui et à mieux passer 
bien des moments d'ennui-
Il appréciera grandement 
des nouvelles de son foyer 
Il n'en coûte pas plus cher 
pour envoyer Le Messager à 
votre fils, votre frère ou un 
parent au camp. 
3 mois, $1.25 - 6 mois, $2.50 
1 an, $5.00 
à I' Adresse Suivante : 
année 
LE MESSAGER 226, rue Lisbon, Lewiston, Maine 
Ligue du St-Nom Bussière Totaux 111 114 92- :n 7 487 499 455-1441 
MATOUS 
W. Dulac Sr 84 77 
La Ligue de quilles de la Ll- G. Marcotte 74 117 
gue de St-Nom a. terminé sa sai- O. Levesque 106 101 
.son mardi soir aux allés Bowla- !: i,~:~:ier 992° 99: 







les honneurs de la première place TIGRES 






et vont maintenant rencontTer Fern Jean 73 91 
Les Matous, vainqueurs de la pre- Ph. Landry 80 93 
mière ,série pour déterminer du Ad. Landry 81 87 
championnat de la ligue. J. T~~~~ier ~~: ~~\ 
La première d'une série de 3 
;:~~~ess :ut~u~;~,~n:~:d~e:o~:u;r:~ Drouin CO~S ~r !i= :~: 
t;;~/;,lir.avril au Bowlaway, g:!::rd 76 86 92_ 254 
Les équipes en présence aligne- i::e:1;;e 9~3 9!4 10!~ 2!;~ 
ront les jo~~~P;ulvants: Totaux 429 435 454-1318 
Roland Bussière, Cap SIFFLErX (2) 
Adela.rd Dutil R. Poulin 87 100 81- 268 
~:~~:1 :~~~~=e t}~:~~,k :}: ❖: ❖~ ❖X 
MATOUS ~~;~u~obert 45~7 43~3 4//~13~~6 
Alcide Fournier, Cap. I't!OU'l'ONS 
Harry Caron C A Leves-que 91 97 100- 288 
Oscar Levesque Rev. Charbonneau ~ 
Gérard Marcotte 85 97 84- 266 
Wilfrid Dulac A. Bonneau 68 81 76- 225 
Voici maintenant le résultat A. Phillppon 84 83 86- 253 .,, 
des dernières parties régulières-, McGraw 79 103 86- 268 
en même temps que les records de Totaux 407 461 432-1300 
la ligue pour la saison: CHEVRl<JGJLS 
Total d'équipe (simple) 520 F. Laga.ssé 78 !Il 85- 254 
Détenu par les Loups A. Cayer 86 84 83- 253 
Total d'équipe (3 strings) 1441 A. Morin 73 105 90- '.]68 
Détenu par les Loups R . Dubois 94 89 93- 276 
Total individuel (simple) 131 A neni,lison 90 86 106- 282 
Détenu pat· Roland Bu.ssière 'l'otaux 421 455 457- 133a 
Total Individuel (3 strings) 338 ____ . :o:----
Détenu par Laurent Cloutier 
Mardi soir, le 13 avrll, à 7.00 
p. m. aura lieu le "Roll off" des 
membres de la Ligue, au profit 
de l'école supérieure St-Doml-
nique. 
PM• To- l\Ioy-
ties tal ennes 
Fred Dennison 51 4945 96-49 
L. Cloutier 75 7198 95-73 
N, Renaud 63 5!:l89 95-4 
Rol. Bussière 72 6775 94-7 
H. Caron 72 6726 93-30 
Eug, Cloutier 57 5308 93-7 
Omer Cloutier 6 560 93-2 
Ad. Dutil 75 6888 91-63 
J. A. Poliquin 78 7153 91-55 
R. Dubois 69 6329 91-50 
Ale. Fournier 78 7054 90-34 
Joo. St. Clair 75 6775 !10-25 
0, Levesque 36 3265 90-25 
Dr J. Bousquet 66 5970 90-30 
Am, Morin 75 6769 90-19 
Joa. Dulac 75 6710 89-35 
Em. Gagnon 69 6160 89-19 
E. Gousse 78 6921 88-57 
Rev. P. Robert 34 3022 88-30 
A. Métivier 78 6889 88-25 
\Villie Bolduc 78 6835 87-49 
L. McGraw 42 3694 87-40 
Ar. LevesqJte 66 6788 87-38 
Rev, P. Clark 43 3774 87-33 
1.<'ern. Jean 72 6291 87-27 
Ph. Landry 75 6544 87-19 
Leo Richard 63 5497 87-16 
John Poulin 60 5231 87-11 
~~~~ c:S~;;!t ~: ;:~! !::1s 
Alb, Philippon 69 5971 86•37 
Wilf. Dulac, Sr 78 6712 86-4 
Leo Paradis 78 6688 85-58 
Ad. Landry 69 6903 85-381 
D, Deschesne 41 3499 85-14 
Charles Tartre 78 6628 84-76 
Rom. Poirier 75 6339 84-39 
L. P. Gagné 14 1188 84-12 
A. Pekhat 15 1266 84-6 
A. Cayer 69 5780 83-53 
C. Levesque 66 5455 82-43 
Willie Roy 69 5692 82-34 
L. Drouin 75 6163 82-13 
Heroj;i. c\ienard 77 6134 82-0 
Wllf. Dulac Jr 75 6128 81-53 
Lor. Ouellette 59 4823 81-44 
Ray. Poulin 78 6337 81-19 
Albert Simpson 78 6332 81-14 
Fern. Laga,sse 63 5117 81-14 
E. Domingue 75 6056 80-56 
Arth. Gagné 75 6021 80-21 
W. Fournier 27 2144 79-11 
R. Dionne 78 6172 79-10 
Rev, P. Charbonneau 
68 5313 78-9 
Gér. Marcotte 66 5124 77-42 
Jos. Blais 12 924 77-0 
A. Bonneau 21 1611 76-15 








84 82 90- 256 
102 !12 85- 279 
83 82 109-274 
102 86 97- 285 
79 113 107- 299 
460 455 488-1393 
OURS 
L. Poirier 94 80 118- 292 
E. Domingue 88 83 78- 249 
D, Casavant 83 84 89- 266 
J. Blaie: 88 88 79- 255 
J. Poliquin !14 104: 101- 299 
Totaux 447 439 465-1351 
LAPINS (O) 
R. Dionne 76 93 79- 248 
E. Ga.gnon 98 100 111- 30~L 
J. St Clalr 97' 112 91- 300 
L. Ouellette 88 83 77- 2t8 
Jos. Dulac 85 88 96- 269 






82 S9 78- M4 
96 !15 93- 284 
98 104- 103- 305 
100 97 94- 291 
Un autre appel à 
l'intervention 
de M. Roosevelt 
Les pourparlers entre 
mineurs et patrons 
sont restés stériles. 
NEW YORK, (U.P.) - Les pa,.. 
trons des min.es de charbon mou 
se préparent à lancer un deuxiè-
me appel au Pl'ésident Roosevelt 
pour qu'IJ intervienne dan.s leur 
différend aYec le Syndicat des 
United Mine Workers of Amerl• 
ca. 
Charles O'Neile, l)arlant att 
nom des patrons, a. déclaré Que 
les négociations sont virtuel-le,. 
ment suspendues et que d-e nou• 
veaux pourparlers n'aboutiront à 
aucun accord. 
Le Docteur John Steelman. Mé-
diateur fédéral, a refusé ju.sQu.'ic! 
de transmett'te le litige au War 
Labor Board. 
Les p.atrous et les mineurs a.f• 
filiés au Syndicat d-e John L. Lewi!! 
sont incapables de s'entendre au 
1,ujet de la d-emande d'augmenta--
tlon de salaire de 2 dollar.s pour 
les mineurs. t. 
----:o:----
W ~lansky a fait 
certains aveux 
intéressants 
Il a failli perdre con-
naissance et il a peuré 
abondamment en cour. 
BOSTON, (U.P.). - Le propriê-
taire du Cocoanut Grove Club oh 
491 personnes ont pérl durant un 
sinistre en novembre dernier a 
admis en Cour que ses employés 
n'avalent reçu aucune fn~truc-
tion quant à ce qu'il convien• 
drait de falre en cas d'incendie, 
mais il a. ajouté que cela n'était 
tJOint requis. Barney Welansky 
faillit perdre conna.is.,;ance pen• 
dant sa disposition et il pleura 
abondamment. II nia catégori-
quement s'être vanté qu'il pou• 
vait -esquiver les lois sur les li• 
cences à. cause de ses relatiOn1 
avec le maire Tobin de Boston. 
Un témoin, Harry Keene, con• 
tracteur électrique a dit que 
lorsqu'il prévint Welan.sky de sa 
procurer un permiS, le proprié-
taire du Club lui repondit: "C• 
n'est pas nécessaire, le mair• 
Tobin et mol nous sommei! une 
paire d'amis." Welansky a dit 
qu'il est atteint d'une maladie dt 
coeur qui l'a frappé depuis k 
sinistre. 
Championnat Poids-Plume :;,::;:;;:~ 
l\IA.l'OfGE DE LEWISTON-CE SOI&-8:30 P. M. 
'prukgn co~t'1.tl~&vnL1!?!HION<g0J~ATS 
Billets en Tente chez Bill Da.TU' Smoks Shop, 26 rue Aah, "rêl, 1526-Jt. ·et 
Micha.el'~ Loan~, 276 rue Llsbon. Tél. 4471, 




















































































fY a dit 
~;::: ~ 
- Vendredi, le 9 'avrill943 LE MESSAGER, LEWISTON, MAINE 
= 
nuelle. de l'AsaooiatJort des joiir- dans la lutte pour la Uberté dan,g lr-=========::\ 
-Le Marché - naux de langues étrangèrEB de la la vente des Bons de Guerre, dans I Nouvelle--Angleterre, en <:.ette vil- la diffusion d'information précise le, M. Alan Oranston, chef de la au sujet du rationnement et de.s -RITZ-




l~nlts and Vegetablest 
Ap,ples-Mclntosh, per bushel, 
1.75-2.50; Baldwin, per bushel, 
·1.75-2.25. 
Carrots-Nearby, Cut-Otf, per 
bushel, 1.00-1.25. 
Potatoes - Maine, Grn Mt, 
U. S. No. 1, per 100-pound bag, 
3.\3-3.18. 
Turnip - P. E. I., Rutabaga, 
basket, .2.5 0; P. E. I., Rutabaga, 
r,er 50•pound bag, 1.50-1.60; ca-
nadian Rutabaga, waxed, per 50-
II)OUDd bag, 1,50-1.75. 
F.ggs: 
.48-.48-½ re, à Washfwgton, souligna l'uti- dans la diffusion des nouvelles of-
Extra 92-Score, per pound .47-½ lité de!! journaux de langue étran- flcielles et dans la lutte contre les 
Bny: gère en temps de guerre comme rumeurs, dit M. Cranston, qui ter-en temps de paix, mina. en traçant tout un program-
Number 2 Timothy, per ton Soulignatlt le fait qu-e 22,000,- me à nos journaux, en soullgnant 
$24-$25 0,00 d'habitants des Etat!-Unt~ ce que foot les meilleurs d'entre 
Number 3 Timothy, per ton sont d'origine étrangèr-e, que eux. 
$2 2-$23 2,000,000 d'entre eux n~ parlent La réunion eut lieu à la Cham-
Local No. 2 AUalfa, lst, cutting, pas l'aruglals, M. Cranston déclara bre 357, Little Building, 80 rue 
per ton $25_$2 6 que le gouvernement compte sur Boylston. Les offlcler.s firent leur 
Local NO. 2 Alfalfa, 2nd. cutting, les programmes de langues étran- rapPort, le principal étant celui du 
per ton $ 30_$ 31 gère.; à. la radio et sur lea jour- secrétalre-trésorier Jose.ph-.J. 
Clover Mixed, 60-75 Per ~nt, per naux de langues étrangères du Borgattl, célèbre agent d'aonon-
ton $26-$ 27 ~:rosrfo:: ::e~;;s::1!:~ s;:t:ot~: cesL'~s!~~:~:-n vota avec enthou-
~:o:---- guerre. sla1:1nH'l son app~t au second Em-
UTILITÉ DE NOS et~/:~~:~~! ~0::1it.~.t:sj!~~~0::! f::e:1 ::a:~o~~~~t;o,Ju~ ~:~rp~~ 
__ 35 langue.a aux Etats-Unis, seeon- Cette réunion d'~ffalres fut Sul.-
JOURNAUX Ide lanigu-es étrangères publiés en 12 avril. 
Paroles de M. Oranston à 11Alllan• dent puissamment et habilement vie d'un goO.ter à l'hôtel Statler, 
ce des Joumaux de 1angue le gouvernement. La plupart ont en compagnie de l'Advertislng 
étrangère de la Nouvelle-Angle- résisté magnifiquement à tout ef- Club de Boston, auquel M. Crana-
Nearby, Specials, Browne:, tet•re.-Appul de l'Emprunt de tort étranger pour obtenir leur ton adressa ta parole. Ce program-
l3azU 11.&thbone • Nigel :Bruce 
SHERLOCK HOLMES 
'l'HE VOICE or TEÎI.ROR 
Craig srevena - Elizabeth Frazer 
THE HIDDEN BAND 
Ohap. 7 TH& SEOBE'I CODE 
DIMANCHE, LUNDI ET JL\Rl>I 
THE YANKS 
ARE COMING 
Monte wooley - ltoddy MeDowald 
THE PIED PIPER 




Lionel :Barrymore • Van .Tohn1on 
DIMANCHE - LUNDI • :MAÈDI 




Milton Berle • Ma?Y Beth Hughes 
Représen. Cont., 3 hn • 10 JI.ni 30 
1 l UJl:11! f-1 M l 'I 
dozen .40-.41 $13,000,000,000.- l\I. El"Ilest-1 adhésion. me fut diffusé à la radio. Qua.ran-
i Butter: A. Bournlv_•I_é_·Iu_dlrectenr ple1;:em~~~u;:r!~;::irau!~réJ!: ~,.::;èr~! ~oeu~~a~buv~~le:~:::1: 
NEW Atra .• AUJOUR. • 'l'EL. 2026 
OON'l'INUE, , HRS l'. ld. 
Above 92-Seore, per :tiound BOSTO\N. - A 1-a réunion an- journaux d& langues étr&nl!ères terre font partie de l'Association 
----------- --------------- ---------------
LOFT~ LA BARRY<; 
J..orsnue la. lune 
atteindrait 





par le<(ueJ ils 
vers-eût le ~a.ng 
• prétéràblement 
le sang de 
femelles humai-
nes. FJt 
• alntena.nt • • • 
Par FCJLA 
et ,se flre-nt représenter à cette 
réunion annuelle. 
On proc-éda. au renoU.1/'ellement 
du bureau de direction d,e l' As-
sociation comme suit: Président, 
Henry H. Chmielloskt de Boston; 
1er vice-présldent, John Suoml-
3 MESQUITEERS 
'CODE Ol' THE OtJ''l'L,AW" 
"JUKEBOX JENNIE" 
Cumberland 
~::t. a11!~:~,~:r:i1n~e d:1~~~!:1~ ll--v-.:-~-.U:-am-•w-.'-,0"'-'9.L:~-O-~-v-ril--ll 
secrétaire--trésorier, Joseph-J, 
:~~~;t~- ~eh:i:~:~:~1. dl~;:~:~ THE 
Longac;n!, A!exandec Bdn, Jo- DESPERADOS 
seph-J. Bongatu, Erne.st-A. Bour- -Ano-
nival, John Suomioen, Jose.ij)'QU- Randolph Scott 
vei,a. Glenn Ford 
--A=I-
Nouvelles - Cartoon 
Cumberland 
BBUNSWICX, MAINE 







Un camion tombe 1 
dans un fossé 
"Dum-dum - - Dum-dum!" hurlaient les bêtes Comme la pleine lune se levait 
en choeur. "Cherché plu,s de fi.Iles. Tuons, Dum- et montait dans le ciel, les gorll• 
dum . • . Dum-dum!" · les dansèr-ent en adoration. 
••. Tygo conduisit la marche de sa bande 11ou.r aller cher-
çher des victimes po,ux leur horrible sacrifice. 
STE·CLOT~ de ChA.teau-1 
guay. - Un camion conduit par\ 
M. Roger Vincent, à côté de qui , 





6:15 " " 
6:30 " " 
6:45 "" 
1:oo-Muslca1crock 
7:15 " " 
7:30 " " 










10:15 " " 
10:30 ,o Il , 
10:45-t:urleJ· Clementi 
11:oo.vo1ceottheAMthecarr 
11:15-Want to be a WaYI 
11:30-U.S.AmiJBand 
11:45 " " 
, ... 
12:00-ArmY•M&YJ HDIIII 
12:15 " " 
12:30-Smlllng Sllm 




1:45 " " 
2:00-McintJre's Drk. 
2:15 " " 
2:30-ltnePlnellountalneer 
2:45 " H 
3:00•Concert 
3:15 " " 
3:30-ShadJYalleyfolka 




4:45 " " 
5:00-KaYy Bullelln loanl 
615 " " 
5:30 " " 









8:00-11merr. Eagle Club 
8:15 " " 
8:3~-Thls Js th, Hnr 
8:45 
9:00-Chlca&o Thtatn 
9:15 " " 
9:30 " " 
9:45 " " 
10:0U-Johnt. lfugti• 
10:15-Band wagan 












6:15 " " 
6:30-KewaJaeBI« 
6:35.farmer's Olgul 
6:55 U Il 













10:55 " " 
11:00-Ktwa,a.,111Hora 
11:15-Almanac de Doth1111 
11:30-U.S.lrra,Bant 






1:00-T. B. andth1War 
1:15-"0nGuard" 
1:30-Damort. 
1:45 " " 
2:00 • H 
2:15 H " 
2:30-A. P. Newt 
2:45-Mutual goes camn, 
3:00-Concertort, 
3:15 " " 
3:30-Sl'ladJYalleJFOlkl 
3:46· " " 
4:00-Elmer DHII 
4:15-To be announcd 
4:3!1-Rlgadoln to Rhumbs 
4.45"" 
6:DO-Rambllnf wfth 81mllllng 
6:15-K&TJBUlletlnBuarll 
5:30 " " 
5:45 " " 
8:00-PraJerUncleDon 
1:15 " " 
6:30-Hewsf.Slng)ser 
6:45-Record lan 
7:DO-Spor1a Sian LDmU 
7:15-Tlme to Mu11 
7:30-tonllden:lallrYoot1 




8:45 " " 
1:00-t:0!. Mtearmlall 
9:15 " " 
9:30 '1 " 
9:45• " " 
10:00-John 8. fflgbh 
10:15-Sat. nlte Bol!ll Wap11 
10:80• " " 
10:45°Dm10ri 
11:00-Ktwl, Chlrla Woofl 
11:15-0rcheslre 
11:30-DanceOrk. 













7:45 " " 
8:00-CBC News an11 lnterlud• 
S:1S-Elé1atlcnsMaMlna!e, 
S:30-Maslcal prggra111mt 
S:45 " " 
9:00-Plano ReCltll 
9:15 " " 
9:30•TaurfavorfteStllJI 
9:45 " " 
10:00-StrJng Quartet 




11:15 " " 
11:30 N ,. 
11:45 •• Il 
P.M. 
12:00-Muslc ~1 Black 
























6:30-Sportsi.nl •~1. Beaudl} 
6:46-En/aJJourserves 
7:00-Questlonnalre11eJeunesse 





8:30 " " 




9:45 " " 
10:00 " " 
10:15 " " 
10:30-DancaOrk. 






Publiés une journée d·avanee 
WJZ 















9:15 " " 
9:30 N ,o 
9:45 " " 
10:00-tub2l llan111nr Rew10n 




1~ :15 " " 
11:30-llttle llae Pll)'lllall 
11:45 " " 
P.M. 
12;00-IUIIC by IIICk 
12:15 " " 
12:30-faTIIHDlf 
12:4i " " 
1:00-YIIICIRfloi,nOlt: 
f:15 Il " 
1:30-!".ound Table Dl1ai11ltn 
1.45-Fanhsy rn 11aloQJ 
2:00-Mefrotllfat Opera 











5:00-ftlWI, GIibert Jfarf)'R 
5:15-Muslcal Coektail 
5:30 " .. 




8:45 " " 
7:00-Dtc lamH 
7:1~- 11 ,. 
7:30-Danny TflOIIIU Sftrr 
7.55 ., ,, 
8:0Q.RiyPorter 
8:16-0peretta 
8:30 " " 
8:45 " " 
9:00 " " 
9:15-Edward t,mllnill 
9;30-YlCIDfJPlnGI 
9:4~ " " 
10:00-John Gantller, lilWI 
10:15 " " 




11:30 " " 








6:46-M~ -ern fannar 
7:00-News 
7:05-lluslcare 
7:30-Dcn Gond~ra • 
7:45-Yarle!J Music 
8:00-News 




9:15 " " 
9:30 " " 






11:15 " " 
11:3C-Coast uuard on Para~e 







1:15· " " 
1:30-AllaulforVlctory 
1:45-The Peon!e's War 
2:00-RaJ Shleld & Ca, 
2:15 "" 
2:30 " " 
2:45-The Famlly at War 
3:00-AlrForeellllltarylland 
3:15 ., " 
3:3D•llew• 
3:t!i " .. 
4:00-Ma~lnee ln Rhythm 
4:15 " '" 
4:30-M!nslrel Melodles 
4:45 " " 






B:30-Rellglon ln News 
8:45-Enjoy Yourselves 
7:00-0aJafReckonlng 
7:15- " " 
7:30-ElleryQueen 
7:46 " " 
8:0D·Abfe'sfrlshRose 
1:15 " " 
8:30-Tnrthorcansequencs 
:i;tM11;;nal ~ar.Joance 
9:15 '1 " 
9:30.CaRYIUIOpthfsP 




10:45 " " 
11:DO-GeorgePutnam 
11:16-NelsoPOlmsted 
11:30-Smllh goes la Iowa 








8:45 " " 
7:00•The llluslcalCiGCt 
7:15-1/ewsTlleMnlcaJ (COD.) 
7:30 " " 
















11:45 " " 
P.M. 
12:00-llaslc bJ Cupt 
1..:.15-Kews-The L11~cb1on Clab 
12:30 
12:45 " " 
1:00-Tanku 1tew1 
t:15-army Prog. 
1:30-o be anncme~ 
1.45-Peap\3'1 war 
2:00-Metropalllan Opera 



















7:DO•Hoah Webster uys 
7:15· " " 
7:30-To be annaunced 
7:45-March on llarinu 
8:00·Able'slrlshRose 
8:15 " " 
8:SO•TrUlh ar Con&eqaenca 
8:45· " " 
9:00-Nat.Br·Dam 
9:15 " " 
9:3D-CanJQ111top1ht111 
9:45 " " 
10:00-si,ons 
10:16•DlcMPDwtll 
10;3D-!t'I plaJ Rflperter 
10:45 " " 
11:oO-Yankee News 
11:15-S1011 or~mu 
11:30-Smllh roes to town 
















8:35-Late RIHr'I CIW 
9:00-PressKews 
9:15-Red Cross Prof. 
9:30-WGAN talant Clufl 
9:45 
10:0D-Tauth1.1P1red1 
10:15 " " 
10:30-U.S.NITJllnd 
10:45 " " 
11:0D-Nen Reoor1er' 
11:05-llluslnl Speclal 














2:45 •• " 
3:00-MenandBooks 
3:05 " " 
3:15 " " 
3:3D·Tabeann011nced 
3:45 Il " 
4:00-Report tr11m Washington 
4:15.fram Lond91 
4:45 " " 
5:00-CleHllnd SJmphony 
5:15 " ' 
5:30 " " 
5:45 " " 
6:00-News Repertef 




7:16• " H 
7:3D-ThankstaYank1 




8:55-Erlc Sevareld, lleWI 
9:00-TllllrKltParada 
9:15 " " 
9:30 " " 
9:45-MIISICIIRliunf.tlp 
10:00 " H 
10:1&-Blue RlbbDI tawn 











8:15 " H 
6:3D.\r1hurGodtrey 
6:45 " " 
7:DD-lfew1;ArtharGadfny 
7:15 " " ]:30 IJ N 
7:45-EarlrMomlngNen 
8;00-KewaotlhaWorld 






9:45 H " 
10:00-Touth D~ l'lrelil 
10:15 
10:30•0,S,Na'tJBand 
10:45 " " 
11:00-Mewi Warren SweHeJ 
11:05-let'sPretend 
11:30.fashlona Ill RatlDH 
11:45 " " 
P.11. 
12:00•Thelt1roflDd1J 
12:15 " " 
12:30-StarsOmffollJWtDd 
12:45 " " 
1:00-To bl HntllRCld 






2:45 " " 
3:00-lftnandBDllkl 
3:05 " " 
3:3D·f,0.B.Delrelt 




4:46 " " 
6:00-CleYe!Hd Drl. 
N~ : : 
5'.45 " N 
6:00.fr1zlerHunt 
1:15.Peaple's Plaf!form 
a:ao " " 
6:45-!obbyTUcker 
7:00•Repart te the Katlan 
7:16, " " 
'f:30-Thankl 10 thl Ylllkl 
7:45 " " 
8:DO-Frank Crumtt 
8:16 " " 
8:30-HabbJLllbbJ ; 
8:45 " " 
9:00-Yon,nl!Pmdl 
9:15 " Il 
9:30 " Ill 
l:45-Sl!urdl!ft111\1,_ill 
10:00 " " 
10:15-IIMBRlbblllTIWI 




11:30 " " 
11:45 " r 
12:00·NIII 
~age 7 
Mat., 2 hu 
"'"· 8hI1130•1hrll 
AUBURN AUJOURD'HVI ET SAMEDI 
PROGRAMME DOUBLE 




1!11 lUIIU UONn IIWlll 
· MIRII OUSPENSKIYI • 
LON CRANEY 
ISFAST f.J)~ 
AND FUNNY ~'f1l~ 
• PrtstnfH li)" ClnlttH Gvlf4 
l illlolt.~riftlngrole!_ 
S'EN VIENT DIMANCHE 
s RKO ACTES VAUDEVILLE s 
PLUS 
Frank 
Morgan STRANGER IN TOWN Richard Carlson 1 
ATTRACTION ADDITIONN'ELLD 
"AT THE FRONT" en Technicouleurs 
:OIMANOHll 
LUNDI 
"SMILIN' JACK" CHAP. 5, 
COM;M:ENCAN'l' DIMANCHE - CONTIN"O:E A P.ABTilt DE I Jm8 P. IL 
Henry Fonda Maureen <1Hara 
-DANS-
"IMMQRTAL SERGANT'' 
William Gargan dans "NO PLACE FOR A LADY" 
cher, 19 ans, et Gaston Viau, 
22 ans, tous de Saint•Chrysost.O-
me, est tombé datl.s un fossé et, 
•~Depuis la dernlàr-e guerre, 
nou!I existons dana un mond-e d& 
remmes,"-John Erskine. 
~:r~~~\:sdfe::!: !~0~!h~;t:;;,~:~ ;;;;;;==========. 
ont gllssé sous le camion et ont 
été écrasés à mort. 
Le Dr Williams, de Château-
guay, a tenu une enquêta et, a 
rendu un verdict de mort acci-
dentelle. 
MÉNESTREL et DANSE 
JHinMice de la "LEWISTON 
LEGION AUXILIARY UNIT" 
Salle "American Legion" 
CE SOIR e CE SOIR 
ADMISSION, 3!S CENTS 
(Taxe incluse) 
J. DULAC F.T FILS 
PLOMBIEBS 
NOtrS SOMMES A VOTRE DISPOSI-
TION POUR TOUTES SORTES 
DE RtPAltATIONS 
-•- OUVRAGE GARAN'lI -•-
-•- OUVRIERS EXPERTS - ·•-
351 rue Lisbon Tél, 1703 
e DANSES CARRl!:ES e 
-AtJ-
WEBBER A Vt:NUE CLUB 
924 rue Lisbon 
SAMEDI SOIR, le 10 Avn1 
7 h,s 30 à 11 h,s 30 P. M. 








Danses, carrées et modernes 
Musique par l'Orch. Jto1eland 
Aveo Emile Beaupar,ant, t.U })>&110 
Admissi("n - - • - - 40 Cents 
(Taxe comprlle) 
BO?tœO CARON, 06rant 
Magni!qne plancher ponr danllff 
Vestiaire GraU1 
ANNONCES LOCALES 
ON n:BMANDB - A GARDER DES PB-
TI'I'ES FILLES, dit i 1 6 ana. dan~ e:i::-
oellen" ir1il.!1an blen chauffée, à la cam• 
papt. Soins mi.ternel..a, bonne nourri• 
ture : dlvertiau1w:nu variés. Loin de 
tout 4anger ; ,..rtabl" entourage. A 
pro:lbnitt de Lt•lston. &"adreHer au 
"MESSAGER,• d• une à Cieta heures de 
l'a11rll-m.ld1. D.O. 
A Lôtrn - LOGIS, 3 OHAMB!tES, 
cbautré, eau chaude courante, 2ème 6ta-
ge. B'adtêssei' à Mme J, Xi. $.A.SSEVIL• 
LE, 160 rue P1ne. f18 
Encouragez 
Nos Annonceurs 
LE MESSAGER, LEWISTON, MAINE 
Lincoln; Mme Olivier Ouellette et j .,. 
,on nouveau-né, 246 me Main; TEM•OIGNAGES Les Enfants de Marie à Saint-Pierre Lebrun, Réjane Lussler, Josleyn'e Marquis, Alma Morin, Bernadette Morin,. Irène Nadeau, Priscilla 
Nadeau, Félicia Parent, Gabrielle 
Parent, Jeannette Parent, Régina 
Parent, Annette Poirier, Annette 
Pratt, Thérèse Pratt, Rita Proulx, 1 
Carmen René, Patricia Rou.sseau, 
Thérèse St-Onge, Alice Therrien, 1 
Ida T.herrien. Directrice: Mlle Ma-
1 l'ie Michaud. Organiste: Mlle Lu-
cienne Bédard. 
Distribuée par CENTRAL 
DJSTRIBUTORS, INC. 
Mn:~ Ruland Bouchard et sa m-
lette, 215½ rue Lincoln; Mme 
Léopold Bégin , 2·5 rue Jepson; 
Mme George Dionne et sa fillette, 
135 Troisième rue, Auburn; Mmf! 
Medley Dionne, de Van Buren; 
Mlle Odllie iVlicbaud, de Rumford; 
M. Alfred Beaulieu, de :Madawas-
ka; Mme William Morin, 81 Cum-
berland A venue; M. Richard 
Fournier, 53 rue Cedar; M. Lau-
rier Huard, 44 rue Green; M. Wil-
liam Rocheleau, 925 rue Llsbon; 
M. Adrien Caron, 4.S rue Middle; 
Mme H. Blzi.er, 107 rue Knox; 
Mme Edmond Jutras, 125 rue 
Pine; Mme Robert Blond'.n et son 
nouveau-né, rue Canal; ::\L Gérard 
Lapolnte, 44 Sixième rue, Auburn. 
"Tag~Day" demain-
Demain, samedi, ''Tag-Day", aù 
profit de la Fanfare Ste-Cécile. 
ann. 
Hôpital C. M. G.-
~s patients qut ont quitté l'hô-
piti:.l C.M.G. dernièrement: M. 
Alfred Obie, Jr., 15 rue Mill, Au-
burn; M. Roger Bonneau, 119 rue 
Horton; Mme Henry Baril, rue 
----------- Court, Auburn; M. Lou!.s L'Heu-
NOS THF,ATRF.S 
EUPIRE-"The Pride of the 
Yankees" avec Gary Cooper. 
AUBURN - "Frankenstein 
Meets The Wolf l\Ian" avec Ilona 
Jiassey. Aussi "Young And Will-
ing". 
STRAND - "Manllla Calling" 
avec Lloyd Nolan, ussi Hopa,Iong 
Da.ssidy dans "Lost Canyon". 
PRlSCILLA-"The Great Mc-
Ginty'' avec Brian Donlevy. Aoussi 
"Dr. Broadwaiy" avec Lionel Bar-
rymore, Van Johnson. 
RITZ - "Sherlock Holmes" a-
vec Basil Rathbone. Aussi ''The 
Hidden Hand" avec draig 'Ste-
vens, Elizabeth Frazer. 
•OOMMUNITY, New Auburn -
reux, 16 Libby Avenue; M. Emile 
Plouffe, de Sa,battus; Mme Frank 
Gooselin, 924. rue Main; :'dme Léo 
Slcard et sa fillette, Rldgewood 
Avenue; Mme Hector Descôteaux 
et sa fillette, 55 !"Ue Man!ey, Au-
burn; Mlle Constance Drouin, 78 
rue Lowell et M. Raymond Lom-
bard, rue River. 
Naissances-
Ces jour-, derniers, à l'hôpital 
Ste•Marie, Mme Bertrand Emond, 
14. rue Newman, une fille; Mme 
Albert Moreau, 135 rue Pierce, 
une fflle; Mme Olivier Tétrault, 
Ames Av~mue, un fils; Mme Raoul 
Langelier, 63 rue Maple, un fils 
et Mme Rayna.Jd Phillppon, 9 4 rue 
Shawmut, un fi1s. 
'"Tag-Day" demain-~ 1\Iesqulteers dans "Code of the 
Outlaws". Aussi "Juke Box Jen- Demain, samedi, "Tag-Day", au 
ni~ÛMBERLAND, Brunswick - profit de la Fanfare Ste-Cécll=~n. 
"'l'he Desperados" avec Randolph 




Demaln, samedi, "Tag-Day", au 
t)rom de la Fanfare Ste-Cécile. 
Naissances-
Ces jours derniers, à l'hôpital 
C.'M.G., Mme Donat Chabot, 10-0 
Taft Avenue, 11,'\.uburn, un fils; 
Mme Elroy :\lorin, 22 Forest Ave-
nue, Auburn, une fille; Mme Do-
nat Michaud, rue South Main, Au-
burn, un ,fils. 
Hôpital Ste-Marie-
Voici les noms des patients qui 
tlont sortis de l'hôpital St-e-Mar:e: 
Mmo Louis Brousseau, 1()1½ rue 
Clôture de retraite-
Dimanche après-midi, à 2 heu-
res, clôture de la retraite des de-
moiselles de Ia paroisse S':-Pi~rre. 
A Ste-Fami!le-
La clôture de la retraite des da-· 
mes et demoiselles de la parot· se 
Ste-amUie aura lieu dimanche a-
près-midi à 2 hrs 30. Le so!r, à 7 
hrs 15, ouverture de la retraite 
:::s~
0
~::s s:~;!~~ e{e:e:x!:~~:: ! 
auront lieu à 7 hrs 15. 
Pour Mlle Roy 
concurrente-
Samedi soir, Mlle Yvette Roy, 
parttcip<\nte du concours de popu-
larité au bénéfice de l'école suné-
rleure Saint-Dominique, sous les 
auspices doo Vlcçi!ants, donnera 
une mirée à sa résidenre, 48 Troi-
sième Rue, Auburn, Il y aura 
whl.st-plnochle, en l)lus d'un fort 
intéressant programme àe diver-
tissements. 
DE SYMPATHIES 
Nous recevons les messages suivants, à l'occasion du décès 
de M. J •• B. Couture: 
M. JULES SAVARIN 
Très peine à la nouvelle de la mort de Jean.Baptiste Cou .. 
ture, mon aîné dans Iél carrière du journalisme franco.amé--
ricain, dont le dévouement, le travail et le patriotisme h<>" 
noreront à tout jamais sa mémoire dans le coeur de ses 
compatriotes. 
Je vous prie de transmettre à toute sa famille les plus sym-
pathiques condoléances d'un sincère et vieil ami, 
Jules Savarin 
Fondateur et ex-éditeur du 
"Franco.Amérlcain," de Waterville. 
Hospice Marcotte, Lewiston, Maine. 
M. CHARIES-E. FORTIN 
Nul doute que votre publication exprimera les senti-
ments des différents individus, à l'occasion du décès 
de notre bon ami, J.-B. Couture. Puis .. je avoir le 
privilège d'ajouter mes hommages à ceux déjà pu .. 
bliés? 
Jean-Baptiste fut Je principal croisé de notre race et 
plusieurs, p!usieurs d'entre-nous le manque~ont. Je 
manquerai particulièrement ses bons ,:onsei~, que je 
recherchais souvent et qlie je su~va:s, et je puis dire 
qu'un certain degré de mon succès dans la vie publi• 
que a été dû e.ux bons avis de M. Couture. 
Madame Fortin se joint à moi pour ex.,:-i."'ller notre 
chagrin pro~ond et notre sympathie à la fanùlle et 
aux emp!oyés c'n Mersag~r. 
Très sincèrement vôtre, 
Charles-E. Fo:1:in, 
Maine Unemlployment Compensation Co-nmission, 
Augusta, Maine. 
M. EMILE-H. TARDIVEL 
M. :Emile-H. Tardive!, çui fut partenaire de M. Cou-
ture lorsque celui-ci débuta comme propriétaire du 
Messager, a adressé le message suivant à, Ma.dame Cou. 
ture: 
"Chère Madame Couture: 
Les journaux de ce matin m'apportent la triste 
nouvelle du décès de votre cher mari dont je n'ai ja.ma.is 
cessé d'admirer l'intéres::ante carr::ère, non seulement 
parce que j'eus l'honneur d'être associé à ses humbles 
débuts, ma:.s aussi parce qu'il a toujours montré le plus 
grand dévouement pour ses compatriotes qui saluent en 
lui aujourd'hui une de leurs plus grand2s gloires. 
Je regrette de ne pouvoir pas assister aux funérailles, 
à cause de l'é!at très précaire de ma santé, Veuillez donc 
ap-éer, :pour vous-mfme et tous les membres de votre 
fam'lle, l'hommage cle ma 1:1rofonde sympath·.e, 




Les membr:.: ~-e la famiUe ont aussi reçu 
les télégrammes suivants: 
LA UNITE1J PR~SS 
Val Couture1 
Mlle Marle Michaud, 78 rue 
Bartlett, qui dirige la Chorale des 
Enfants de Marie durant la pré-
sente retraite des demoiselles de 
la paroisse, ain$i qu'à chacune des 
messes et réunions de la Congré-
gation. 
La ligue de ping pong est aussi 
en pleine activité depuis un mois à / 
l'Ecole St-Dominique. Les joutes 1 
ont lieu maintenant tous les mar-
dl,s soir, ainsi qu'après chacune 
des assemblées du mois, De plus, 
au lieu de jouer avec une partenai-
re comme auparavant, les slx 
membres de chaque équipe jouent 
maintenant seules, chacune. pour 
soi, contre une adversaire des 
quatre autres équipes. Alnsi, cha-
cune des 30 participantes à, 24. 
parties à jouer au cours d'un tour-
noi mensuel. Lors du dernier tour-
noi. Mlle Lucienne Bé<lard de l'é-
quipe des "Siciliennes" s'est clas-
sée première en l'emportant sur 
ses 24 c-oncurrentes. Voici, en rap-
port avec ce chiffre, la liste des 
.c:agnantes de 12 parties et plus: 1 
Equipe des "Siclllennes": Lucien• 
1tnte MARffi MICHAUD ne Bédard 24, Eveline édard 23, 
Annette BBédard 2 2; Equipe des 
Dimanche matin, -à 8:45 hrs, ill "Villanelles": Constance Lebrun 1 
y aura messe et communion géné- 20,.Rolande Faucher 20, Jeannet-
mie des Enfants de :',iarle à St- 1 te Bonetnfant 19, Yvonne Duchar-
Pierre. L'organiste et la Chorale, me 15, Valencia :\1arconx 15, Ger-
des Enfants de :'.l.farie s'y feront maine Jutras 12; Equipe des "Fa-
entendre dans le 1irogramme que I randoles": Cécile Bédard 21, Féli- 1 
voc: cia Parent 13, Jeannette Parent 1 
. 12; Equipe des "Barcarolles": 
Orgue: Prélude en Ré maJeur Cécile ).farcotte 17, Laurette Mo-
J. S. Bach nier 13; Equipe des "Tarentel-
Luce~e Bédiml l les": Olive Bussière 14, Pauline 
Cha~t: Loué soit le Seigneur Balllargeon 12, j 
Jesus, 2 v, ég. Abbé oyer l Sur le total des 144 parties 
Au sang qu'un Dien va répan- jouées par chaque équipe au .ours 1 
~:~• 232~·its:1~!;u~e:;::•o~_-P, I :: :;~~~~~:'~;u~e;r:!~ll:~~~ers~: 1 
duit, 3 v. àg_ S.M.S., soit exactement 101, remportant 1 
La Chol'ale I ainsi les honneurs du tournoi. Les 
Orgue: Chornl; Christ Lies in membres de cette équipe sont; 1 
Bonds of Death . J. S. Bach 'Mlles Jeannette Bonenfant, Yvon-
Lucienne Bé~lurd I ne Ducharme, Rolande Faucl,ter, 
Chant: Gloire à Mane Germaine Jutras, Costance Le-
3, v. ég. Vidal brun et vaJencia Marcoux. Capital- 1 
La Chorale I ne de l'équipe: Mlle Jeannette 
Orgue: Fugue en Ré m/j;\ir Bach Bonenfant. t 
J,ucLenne Bédard Position des équipes! 
A 2 hrs p.m., clôture de la re- Villanelles: 101, 
traite des demoiselles et réception Siciliennes: 80. 
des nouvelles Enfants de Marie. Farandoles: 66. 
Voici le programme musical de Tarentelles: 59. 
cette cérémonie: Barcarolles: 50. 
Orgue: Toccata Dubois ---:o:---
1 Ludenue Ilédard VIE SOCIALE 
Chant: Ode à :'farie, Solo, duo 
1 
et Choeur à 3 v. ég-ales 
R. P. Bernier S.J. 
Solistes: Dimanche après-midi, la Société 
P "'"i?tfe r-t Th~rèst> Pratt. Ste-Famllle a fêté la mi-carême ' 
Alice ;~/~~~~:1e:ricn t:nes :::~sl~i'i~: pd::- u~:n~:::t·a6~:: i 
Société Ste-Famille 
Ch 0 nt· Pauls Angelicus plaisir d'avoir parmi nous notre 
3 V ég D~carie ex directeur, Je R P. Viau, op., 
Tantum 3 v ég Peros1 mamtenant chapelain de l'hôpital 
c/o le M~ssager 
Mes plus p:·ofc:- .~:s cJndcl~ances à 
fam]le1 dans vctre ép:·euve. 
1 
Bénédiction du T S s~crement taient costumées, Nous avions le 
Veille sur nos ~olrl~ts I Ste--:\faiie, remp,1açant notre di-
VOUS et votre La Chol'ale recteur actuel Je R P. Drouln, o I). 
Orgue: Tocc"te Poeltmann présentement en repos mais qui, 
1 Lucienne Bédard I nous .espérons, sera bientôt parmi KENNETH Gll·'[ORF. Gérant 
United Press. La Chorale des Enfants de Ma~ nous. . t 
rie, qui fait le-s ~rais du chant du-1 Le programme suivant fu ren~ 
1·ant la retraite des demoiselles, du:- ,. 
REV. EMILIEN FAUCHER ~~:P::n~~t~~:t:~~~~r~:a~~=u~;:~i Piano:M:•1:a~:cfe~1~: Lavote 
Mes sympathies les plus sincères dans votre grand quantaine de choeu~s religieux et Chant: "Vous dansez Marquise" 






drn'l. J'ofüirai la ::!'.eE~[I;Nc·;J~~H°Êrn, [~l!~;~\:;{;,:;,~~t~:.~1~~;:!~ E~~~~~:i:~:!,t~~;e ~t: 
1 ___ _ _ __________ o_q::._u_o_ss_o__cc,_M_ai_n_e. __ parera bientôt. au cours de ses ré- Dé~:n;;~c:~;~~ .. ~~n~;~!,~i!! 
1 sous les auspices de Mlle Uluréan- :i:1:~~:s d'un~e~~~~~itr~:•ns ~:~ d'un oiseau par Mlle Liliette FUNÉRAILLES 256 rue L~,bon, Lewiston 
-Tél. 372-W-
Tra vaillants des 
Chantiers Maritimes 
Nous venons justement de recevoir notre dernier lot de 
racl,.ios pour automobiles. Des radios qui vont dans tou-
tes les machines. Ce sont des 
MOTOROLA 
Faites en sorte d'avoir le vôtre 
Universal Radio Co. 
283 RUE LISBON (En face de Dumais & Rivard) 
Que Cette Banque Ait 
de Vos Articles de Valeur 
Si vous avez des Bons de Guerre, poli~es d'assurance, sé-
curités---des papiers de valeur--ce sont des temps où vous 
devez être absolument positüs de leur sûreté. Une, boîte de 
sûreté procure cette sûreté et paix d'esprit. 
Venez visiter notre voûte de sûreté, les boît'es et les cham-
bres privées pour les clients-.situées d'une façon a,ccomo-
dante au principal étage. Nous avons des boîtes de toutes 
les grandeurs. Elles se louent à $3 et plus par année, en 
plus de la taxe. Protection pour aussi peu d'un Sou par jour! 
-Avez-vou,s acheté un bon de guerre dernièrement?-
BRANCHE DU NEW AUBURN 
DE LA 
FIRST AUBURN TRUST CO. 
Coin rues Mill et Broad, New Auburn 
Arthur A. LEGENDRE, Géran, 
Régis-A, LEP AGE, Directeur 
Lauréat E, ROY, .Alls1stant 
Mlle Georgette I,El3LANO 
Membre de la Federal Deposit lnsurance Company 
manche soir, à l'hôtel de ville, 1 nu~i" elle preiidra une large part. Binette (L'Alouette) 
1 La Chora!e aura aussi proch:1.ine- Chant: "Le Printemps•• 
rr1ent son banquet annuel à l'hôtel par h chorale 
Pou!in-
Le service de Mme Napoléon De,Vltt. Les membres san comité Piano: "A Toi" 
ro:~~~ s;;~r:,a:~él'::~s:dls:~~~: ~t1i::~ni~~~~~t~SOP~1r!:! :~1~:~:r7:i: l Chantp::m~d~::Rita Samson 
rie. Les funéraires seront sous la de;te; Alf~e Therrien, secréiaire; 1 Mlle Rita. Proulx (Amanda. 
d:rectlon de l'établissement Pi- Ga·hrle'le Parent trésorière: Cécile -;;;=========~ 
nette. Bédard, hibl!othécf?.lre; Thérèse !•• 
----:o:---- Pratt et Juliette Chaout, con"eil-
LE MENESTREL ~~se~e!~i1:~s ; 9a~:t~~:~;1:~ 1;:~!: 
DE DIMANCHE Pauline Raillar<>:oon, Anita Bé-
M. Ronaldo Cailler sera un des 
participants du ménestreJ de 
dard, Annette Bédard, Cécile Bé-
da.rd, Eveline l3édard, <1Pmma Bé-
gin ,. Julienne Bernier, Liliette Bi-
nette. Rolande Blnette, Valdora 
A VIS IMPORTANT t 
Ne jetez pas vos Caoutchoucs, appor-
tez-le.s pour les faire arranger. 
Prl.:I: ratsonnahle--Enti!n u.t1.stact1011 
Aussi toutes sortes de 
Rt;PARATIONS DE O~USSURES 
LF.WIATON SHOE ROSl'ITAL 
7 RUE SABATTVS, LEWISTON 
Bolduc, Je9.nnette B•wrgoin, Olive -•- EXAMENS -•-
Bussière. Juliette Ch2riut, Ger- 1 POUR LA ON DEMANDE 
Un homme pou1• travamer au 
four, ouvrage permanent, cinq 
jours do tr1.n•afl. S'adresser à 
::\f. LUDGER Dl,"'PONT, entl'e 
midi et six heures, excepté le 
ma.rd! et samedi. 
Boulangerie Dupont 
INC. 
~ AUBURN, MAINE 
::u. RONALDO CAILLER 
DIMANCHE SOIR, 8 HEURES, HOTEL DE VILLE 
Bénéfice St. Dom's High School 
par Lauréa.nne Longchamp, concurrente 
Direction, Anthony Cormier 
ADMISSION 36c, TAXE INCLUSE 
Enfants, l!c, accompagnés de leurs paren~ 
AVIS --EXAMENS D'ETAT 
Des cx11mens pour Typiates et Sténographea 5Cl"Out tenus par le Dépar-
tement d'Etat O.u Personnel ei.u. Centres d'ExameuB cith eî-deHous, s11me• 
di, Je 10 avril 1943, à 10 heures de l'a;nnt•midi. C~my Bigh, A11gusta; 
Bangor High Sehool: ~wi~ton High School; Portl.\nd High Sehoo\; Pre!· 
que Isle High Sehool. 
Toute peuonne désirant prendre ces examens devra ae rapporter Ji. lem• 
plus proche Centre d'Examens 1>U temps spécifié <:i·dessus. I,e11 blancs d'ap-
plication et les informations dôtaillées peuvent ~•obtenir de n'importe quel 
bureau du Maine du U. S. Employment, ou du Dlipal"tement du Personnel, 
Stato House, Augusta. Les blancs d'application seront auui disponible, 
a•l% Centres d'Examens durant la jonl"nlie de~ examens et peuvent être l"em• 
pl 11 par les eandidnh à ce temps·là et Ja.issés à l'Ex11min11tenr en Ch11.rge. 
maine Côté, Mncelle D11gal, Ro- FORCE POLICIÈRE 
lande Faucher, Thérèse Fréchette, li 
Yvette Gossel!n, Marla Huard, 
Germaine Jean, Germain~ Jutras, 
Annonciade Landry, Constance 
16 BUE CHAPDL, LEWISTON 
Mangez Ici-
TOU'1' LE MONDE SE REND l'OUR 
UNE LIVRE DE CROUSTILLAN! 
STEAK SIRLOIN 
:f:PAIS JlJ'I'EUX TENDRE 
DINER Complet • $1.50 
SrtCJAL, SAMEDI 
DINER AU 90C 
POULET ROTI • • • • 
ACHETEZ ce que vous désU"ez -
nePENSEZ ce que vous voulez 
Pu de fnb minima en aucun tempe 
DANSEZ DINEZ 
De Lewiston 
UN EXAMEN MENTAL pour nomina-
tion oomme O:FFICIERS DE POLICE 
UU ~PARTEMENT DE LEWIS· 
TON, aura lieu à 7 hrs P. r,t. {temps 
de g11erre de l'Eot), MERCREDI, loi 
AVRIL 1943, à la Jordan Gra.mmar 
Sehool 
TOUTES LES APPLICATIONS dot 
vent être reçues par les COMM;[S<!AI 




LEWISTON tJMBER CO. 
25 TAMPA TEL. 2869 
NOUS AVONS UN ASSORTIMENT 
COMPLE! DE 
AGENDAS - (DIARIES) 
ET CALENDRIERS 
(CALENDAR l'ADS) POUR 194,1 
dt:KKY l'APER <.:O. 
49 rue Lisbon Tél. 100 
SPtCJAL 
l'OUR CE MOIS-Cl ! 
Trols Portraits, 8xl0, dans eàdre, ,5. 
Fortrait de famille--
Une douzaine, ,15,00. 
ROD BLONDIN 
124 rue Lisbou Télliphone 2340 
Vendredi, le 9 avril 1943 
-Au Star cette Fin-de-semaine-ci-
DES MILLIERS DE JOLIS 
Nouveaux Chapeaux de Paques 
$ l, $ l .95, S2.9S et plus 
Un wagon entier de vrais nouveaux chapeaux pour tous ~es 
goùts. La meilleure sélec.tion à se trouver en Nouvelle-
Angleterre. 
Chapeau esquisse en stock pour $2.95 
Une très belle sélection d-e 
Manteaux et Costumes 
dans les pointures régulières e.t demi-points de 9 à 54 
$9.95, $12.95, $16.95 et plus 
Une collectlon exquise de Costumes et Manteaux en gabardine, 
twill, covert, lainage et Shetland. La plupart tout laine. :Sim-
ples, plaids, quadr1llés, etc. 
Nous avons une des plus grandes sélections du )laine de 
VETEMENTS POUR RNFAl\JTS 
Costumes et Manteaux, Enfants, $4.05, $5.05 et plus 
(Tons les points à partir d-e 8 ans) 
Nouveaux. Chapeaux pour lDnfants, $1.00, $1.20 et plus 
(Tons les points) 
Robes de Première Communion (Tous les Points) 
234 
rue 




TANT QUE VOUS EN 
VOULEZ! THE 
:;:; ous venons d'en rece-
voir un gros lot. 
PAUL'S FRUIT STORE 
Coin Chestnut et Oxford 
Pistolet) 
Chant: "'Youkaidi, Youkalda" 
par le quatuor composé de 
Mlles 'l'hérèse Bégiu (Pierret-
te), Cécile Dufour (Miss Colo-
nial). Antoinette Dumais (Ru.s-
slan), Irène Rivard (Pierrot) 
Musique à bouche 
par Mlle Ale:dna St-Pierre 
Chant: "Mimi Printemps" 
par Mlle Yvonne Beaulieu 
(Miss Ameri68.) 
Chant: "Ne fais jamais pleurer ta 
-mère" par Mlles Yvette Dionne 
(Martha Washington), Jeanne 
D'Arc Métayer (George Wash-
ington), 1'.';vette Bissonnette 
(Mlle Joséphine) 
Piano: "Spring, Beautltul Spring" 
par Mlle Rita Samson 
Chant: "Je me suis faite une 
blonde" par Mlles Emma Bail-
largeon (La Mexicaine), Lu-
cienne Albert (Betsy Ross) 
Chant: "Un Pot Pourri'' 
par la chorale. 
Après ce programme, un déli-
cieux goüté fut servi aux sociétai-
res. Le comité en charge de cette 
Yvette Bissonnette. 
Les prix pour les plus jolis cos--
turnes forent gagnés par "Mies 
Liberty" (Rose Marcotte, prési• 
dente), •~Le Russlen" (Mlle An-
toinette Dumais), "La Bohémien• 
ne" (Mlle Rolande Binette) et 




M. Dominique Bllodean, 130 
rue Howe, est revenu d,e quelQue1 
jours passés à Boston et Manches: 
ter, N. H. 
La fanfare Ste-Céc11e aura un. 
"Tag-Day", demain. 
Mlle Marie-Jeanne Marcotte, 
de la rue Beac01), est présentement 
au New Engl,and Bapttst Hospital, 
de Boston, où elle doit subir une 
opération, la 3emaine proc-halne. 
----:o:----
Encouragez nos annonceur.!I 
~~t:é ét~~ 1~•;;~:rci;e:~::~t~• ~:= .~=========;:;; 
reault, présidente, Cécile Dufour, ~~s°~V:Js Ptl fli:Nci~~~u~ 
Isabelle Gagné, Germaine Côté 3t ~~:fJ. ôiJ:':-ô-1x~0pi6.;1J~~~Eie 
Raoul Couyas 
Ténor W&gnerlen, autrefois de 1& 
Oonstanzl Opera Co., de Rome et 
maintenant anocié avec The Gulld 
Opera Co. et Algers Dra.ma.tic School 
of New York City, VOUll enseigner._ 
tes rudtmeuta du chMlt Jusqu'à ce que 
TOM ayez atteint des engagements 
:!o~~111!:~:e~; ;~!!lo.:!t!1~/" ~~~:; 
d'6té du 1er mai au 1er octobre &113: 
Studtoa de la Philharmonie, 76 rue 
Main, Anburn, tes LundlB et Jeud1B. 






• Téléphone 3148 • 
Lewiston Cash Fuel 
480 Bt1B CANAL. LEWISTON. 
Essa.yez nos ''Home Baked BeaH" 
et "Brown Bread," 
THE HOME BAKERY 
COIN RUES LISBON ET PINE 
TELEPHONE 881 LEWISTOH 
BROCHAGE 
ELECTRIQUE 
Peintures Bay State 
FERRONNERIES 
A. & R. SIMPSON CO. 
TtL. 717 




Remp!acés en 1 Heure 
POLIQUIN'S 
81jottt1tr Manufacturier Opttdma 
2,0 ~UE LlSBON, LEWISTOll 
MOREN~Y MOTORS, INC. 
415-433 RUE LISBOJ.11 Téléphones, 3455 • 3456 
CHARS USAGtS 
Accesaoirea - Batteries - Réparations - Tubes 
Huüea - Gazoline - Service, 24 brs, AAA et ALA 
ON DEMANDE JMMtDIATEMENT 
25 PEINTRES D'EXPtRIENCE 
Pour ouvrage, fotérieur et extérieur 
Gros travaux qui dul'leront plusieurs années 
Adressez-vous à R. E. JACQMIN - TEL. 5255 
DICK'S DECORATING SERVICE 
142 rue Montello, Lewitit:on. 
